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SEFRI CIME
CARACTERISATION DE LA POLLUTION
AFFECTANT LE SOL ET LE SOUS-SOL

DE L'ANCIENNE USINE CRMA
ISSY LES MOULINEAUX

RESUME

N* Rapport : R35565 ffiF 4S/92

N° P.R.: 16226

Dans le cadre de ropération SNC COLISEE MARCEAU, la société SEFRI-CIME prévoit
de réaliser un vaste complexe immobilier sur un site localisé à Issy-les-Moulineaux ( Hauts
de Seine ), d'une superficie d'environ 15 000 m^. Depuis 1930, ce site à été occupé par
différentes activités industrielles. La dernière en date est celle de l'usine de réparation de
moteurs d'avions CRMA.

Dans un premier temps, le BRGM agence Ile de France a réalisé la campagne de
reconnaissance des sols de l'opération SNC COLISEE MARCEAU. Elle comportait la
reconnaissance géotechnique du site, une étude hydrogéologique et quelques analyses de sol
et d'eau. Ces analyses ont révélé des teneurs élevées en hydrocarbures et métaux lourds.
Une étude environnementale supplémentaire a donc été effectuée par le BRGM agence Ile
de France, destinée à caractériser de manière approfondie la pollution du sol et des eaux
souterraines au droit du site CRMA.

Des mesures de gaz ( CO^ et hydrocarbure d'essence ) dans le sol ont permis de
cartographier les zones d'émanation des composés organiques volatiles.

Sur la base de cette cartographie, les points de prélèvement des échantillons de sol ont pu
être sélectionnés sur le site. Les prélèvements ont été effectués à différentes profondeurs, de
0 à 4 mètres, dans des trous creusés à la pelle mécanique. Les échantillons ont été analysés
en laboratoire.

Deux échantillons d'eau souterraine prélevés dans les piézomètres mis en place dans la
première campagne de reconnaissance du site, ont également été anlysés en laboratoire.

Un échantillon de sable à été prélevé à la profondeur de 8,50 m dans le sondage carotté SC3
à des fins d'analyses en laboratoire.

SEFRI CIME
CARACTERISATION DE LA POLLUTION
AFFECTANT LE SOL ET LE SOUS-SOL

DE L'ANCIENNE USINE CRMA
ISSY LES MOULINEAUX

RESUME

N* Rapport : R35565 ffiF 4S/92

N° P.R.: 16226

Dans le cadre de ropération SNC COLISEE MARCEAU, la société SEFRI-CIME prévoit
de réaliser un vaste complexe immobilier sur un site localisé à Issy-les-Moulineaux ( Hauts
de Seine ), d'une superficie d'environ 15 000 m^. Depuis 1930, ce site à été occupé par
différentes activités industrielles. La dernière en date est celle de l'usine de réparation de
moteurs d'avions CRMA.

Dans un premier temps, le BRGM agence Ile de France a réalisé la campagne de
reconnaissance des sols de l'opération SNC COLISEE MARCEAU. Elle comportait la
reconnaissance géotechnique du site, une étude hydrogéologique et quelques analyses de sol
et d'eau. Ces analyses ont révélé des teneurs élevées en hydrocarbures et métaux lourds.
Une étude environnementale supplémentaire a donc été effectuée par le BRGM agence Ile
de France, destinée à caractériser de manière approfondie la pollution du sol et des eaux
souterraines au droit du site CRMA.

Des mesures de gaz ( CO^ et hydrocarbure d'essence ) dans le sol ont permis de
cartographier les zones d'émanation des composés organiques volatiles.

Sur la base de cette cartographie, les points de prélèvement des échantillons de sol ont pu
être sélectionnés sur le site. Les prélèvements ont été effectués à différentes profondeurs, de
0 à 4 mètres, dans des trous creusés à la pelle mécanique. Les échantillons ont été analysés
en laboratoire.

Deux échantillons d'eau souterraine prélevés dans les piézomètres mis en place dans la
première campagne de reconnaissance du site, ont également été anlysés en laboratoire.

Un échantillon de sable à été prélevé à la profondeur de 8,50 m dans le sondage carotté SC3
à des fins d'analyses en laboratoire.



Les résultats d'investigation permettent d'établir un bilan de l'état du site de l'usine CRMA.
Le sol sur l'ensemble de la surface et sur la profondeur de 4 m étudiée présente des teneurs
anormales en substances organiques et minérales hydrocarbures, dont des hydrocarbures
volatils et aromatiques polycycliques, organohalogénés volatils, et métaux lourds ( pb, Cu,
Zn, Sn, Ni, Mo, Hg, As, Ba, Cd, Br).

Par référence à la classification des sols hollandaise, les teneurs en composés qui dépassent
le niveau B dans les terrains superficiels diminuent avec la profondeur pour atteindre le
niveau A à 4,00 m, limite correspondant à la (wllution de fond du milieu naturel ou à la
limite de détection des molécules produites par l'homme. Les cartes d'isoteneurs en gaz
laissent supposer que la pollution du sol dépasse les limites du site CRMA.
Les concentrations en métaux lourds des ^hantillons analysés dépassent le niveau C de la
classification hollandaise dans les terrains superficiels. Elles restent élevées pour certains
éléments à 4,00 m de profondeur.
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INTRODUCTION

L'opération SNC COLISEE MARCEAU est un projet de la Société SEFRI-CIME.
Elle prévoit de réaliser deux ensembles immobiliers contigus sur un terrain, localisé à

Issy-les-Moulineaux (Hauts-de-Seine), d'une surface d'environ 15.000 m' (Figure 1).
Ce site a été occupé successivement par les usines VOISIN en 1930, puis par la
SNECMA dans les années 1950. Il accueille actuellement l'usine de réparation des
moteurs d'avion CRMA, dont l'activité nécessite l'utilisation de produits polluants.
Ces produits sont stockés sur le site et ont pu faire l'objet de déversements.

Le projet prévoit la construction d'un ouvrage central de sept étages, destiné à des

usages divers : habitations, bureaux, restaurants.
Le sous-sol sera aménagé en parkings. Il couvrira une surface de 5.000 m*, et
comportera cinq niveaux, le cinquième niveau se situant à la cote 16,60 NGF.
Des bâtiments périphériques, à usage d'habitation, ne comporteront qu'un seul niveau
de sous-sol, et couvriront environ 8.000 m'.

Le BRGM Agence Ile de France a réalisé, à la demande de la Société SEFRI-CIME,
la campagne de reconnaissance des sols de l'opération SNC COLISEE MARCEAU.
Le programme de reconnaissance, établi par le BET GROUPE D'ETUDES POUR
LA CONSTRUCTION (GEC), comportait :

- la reconnaissance géotechnique du site,
- une étude hydrogéologique,
- une étude environnementale.

Il a fait l'objet d'un premier rapport, remis en juin 1992 à la Société SEFRI-
CIME (réf. R35227 IDF 4S/92, Opération SNC Colisée Marceau, Boulevard des
Frères Voisin - Issy-les-Moulineaux (92). Campagne de reconnaissance des sols - juin
1992). Dans le cadre de cette étude, quelques analyses chimiques en laboratoire
d'échantillons de sol, prélevés aux différents points de sondage, ont révélé une forte
contamination en hydrocarbures et métaux lourds. Les échantillons d'eau, en
provenance des puits de pompage, sont essentiellement contaminés par des composés
organohalogénés volatils.

Les prélèvements d'eau et de sol n'ont pas pu être réalisés dans toutes les zones
susceptibles d'être polluées.
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opération SNC Colisée Marceau - Issy-les-Moulineaux (92) Etude environnementale

Au vu de ces résultats, le BRGM Agence Ile de France a suggéré au bureau GEC la
réalisation d'une étude environnementale plus approfondie de l'ancien site CRMA
d ' Issy-les-Moul ineaux .

L'objectif de cette étude est de caractériser la pollution du sol et des eaux souterraines
(nappe des alluvions et nappe de la craie) au droit du site CRMA, c'est-à-dire de
déterminer la nature des polluants, leur concentration et d'apprécier leur localisation.
Il s'agit d'un constat factuel établi sur la base de mesures de gaz en surface et
d'analyses sur quelques points de prélèvement de sol et d'eau. La synthèse de ces

résultats d'investigation devrait permettre de définir les précautions utiles au projet.

Le présent rapport rend compte de cette deuxième phase d'intervention.
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Operation SNC Cotisée Marceau - Issy-les-Moulineaux (92J - Etude environnementale

ECHELLE: 1/25000

Figure 1. -Plan de situation du projet
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Opération SNC Colisée Marceau - Issy-les-Moulineaux (92) Etude environnementale

1. NATURE DES TRAVAUX ET DES ANALYSES

Pour caractériser la pollution affectant les sols, il a été proposé de réaliser, dans une
première étape, des mesures de gaz in situ sur des prélèvements effectués dans les
terrains superficiels du site.

La cartographie des résultats est destinée à localiser les zones les plus contaminées par
des composés organiques volatils (COV), et à sélectionner des points significatifs, où,
dans une deuxième étape, ont été prélevés des échantillons de sol pour analyse en

laboratoire, par ouverture de puits à la pelle mécanique.

Ce sont les niveaux de pollution en hydrocarbures et en organohalogénés volatils qui
ont guidé la sélection des points de prélèvements et non celui en métaux lourds, car ce
sont les composés organiques qui forment l'essentiel de la pollution du site.

Pour caractériser la pollution des eaux souterraines, deux prélèvements d'eau dans les

puits de pompage de la nappe des alluvions et de la nappe de la craie ont été réalisés
pour effectuer des analyses chimiques complètes.

1.1. CARACTERISATION DE LA POLLUTION DES SOLS

1.1.1. MESURES DE GAZ IN SITU DANS LES TERRAINS SUPERnCIELS

a. Description

Des mesures de gaz in situ prélevés dans le sol à des profondeurs d'environ 0,40 m
ont été réalisées sur le site à la maille 20 x 20 m, resserrées à la maille 10 x 10 m
dans les zones les plus polluées (Figure 2. - Localisation des points de mesures de gaz
dans le sol et des puits à la pelle mécanique).

La méthode utilisée consiste à prélever un volume de gaz donné à l'aide d'une canne
enfoncée dans le sol et d'un dispositif de pompage. Le volume circule dans une
ampoule de verre allongée renfermant un réactif chimique spécifique du gaz à

identifier. La longueur de réactif qui se colore est proportionnelle à la teneur en ce
gaz.

R35565 IDF 4S/92
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Opération SNC Colisée Marceau - Issy-les-Moulineaux (921 - Etude environnementale

Les teneurs en gaz carbonique, indicateur d'une activité organique, et les teneurs en
hydrocarbures d'essence (n-octane), ont été mesurées sur chacun des 100

prélèvements, avec des tubes différents, reliés à des ampoules réactives spécifiques de
chacun des deux composés.

Des cartes d' isoconcentration en CO2 et en hydrocarbures d'essence ont été établies

pour localiser les zones potentiellement les plus contaminées (figures 3 et 4).

b. Avertissement

Dans une campagne de caractérisation de la pollution des sols, les mesures de gaz in-
situ constituent une étape préliminaire de localisation des zones d'émanations en

composés organiques volatils. Les principaux avantages de cette technique sont : sa

rapidité, son coût modéré, la légèreté des moyens d'interventions et l'absence de

perturbation du site. Elle ne peut cependant en aucun cas se substituer aux méthodes
conventionnelles de localisation des pollutions par sondage. La cartographie des zones
d'émanation de volatils organiques n'est pas suffisante pour appréhender la pollution
dans sa globalité. Elle ne doit pas être prise pour une cartographie absolue des zones
polluées. Elle permet simplement de sélectionner rapidement et à faible coût des

points significatifs où seront prélevés les échantillons de sol.
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FIG. 2 :
S.N.C.COLISEE MARCEAU (ISSY LES MOULINEAUX) - LOCALISATION POINTS MESURES GAZ SOL - JUILLET 9 2 -
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1.1.2. PRELEVEMENTS D'ECHANTILLONS DE SOL

Des puits à la pelle mécanique de trois à quatre mètres de profondeur ont été creusés
afin de prélever des échantillons de sol. Leur emplacement a été choisi en fonction des

anomalies détectées lors de la campagne de mesures de gaz et dans les zones
industriellement les plus utilisées, signalées dans l'étude de la Société FAIRTEC
(réf.: (X)89 00 11, Programme d'assistance technique, déchets toxiques,
démantèlement, Issy-les-Moulineaux - mai 1992)).

Dans chacun des dix puits réalisés (figure 2) des échantillons de sol ont été prélevés
dans les remblais à différentes profondeurs : 0,80 - 1,(X) m ; 1,50 - 2,00 m ; 2,50 -
3,00 m et 3,50 - 4,00 m (seul l'échantillon prélevé au point PM7 à 4,00 m de
profondeur est situé dans les argiles). Un puits supplémentaire à 50 m au sud-ouest du
site, a été réalisé, afin de prélever un échantillon de sol ayant valeur de référence
(figure 2 - puits ZERO), c'est-à-dire dont le niveau de pollution correspond au "bruit
de fond" régional. Il est situé rue du Général Eboué, côté impair, à proximité
immédiate de l'auditorium, sur le chantier de la future médiathèque d'Issy-Les-
Moulineaux.

D'autre part, à la demande du bureau GEC, des échantillons de sable ont été prélevés
à 8,50 m de profondeur dans le puits SC3, car il est envisagé d'utiliser le sable
comme matériau de remblai si les analyses chimiques révèlent l'absence de pollution.

Sur les 29 échantillons de sol prélevés, neuf ont été sélectionnés dans les zones et aux
profondeurs a priori les plus représentatives de la pollution du site. Ils ont été analysés
par le laboratoire du BRGM, agréé par le Ministère de l'Environnement.

Les paramètres recherchés sont :

Sur l'échantillon brut :

- les éléments majeurs et traces, déterminés par spectrométrie d'émission par plasma à

couplage inductif (ICP), avec mesure de perte de poids,

- les hydrocarbures totaux analysés selon une méthode adaptée de la norme AFNOR
NF T 90-114 (détection par spectrométrie infra-rouge),

- le Hg, analysé par spectrométrie d'absorption atomique,

- les PCB, analysés selon la norme EPA 8080,

- les composés organohalogénés volatils (COV) (solvants chlorés), et composés
aromatiques volatils (hydrocarbures aromatiques polycycliques = PAH) dosés selon
la méthode EPA 8240.
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Sur lixiviat :

- les cyanures totaux, analysés selon une méthode adaptée de la norme NF T 90-107
applicable aux eaux,

- l'indice phénol mesuré par la méthode décrite dans le document "cahiers techniques
de la Direction de la prévention des pollutions".

Les résultats des analyses sont présentés en annexe 1.

1.2. CARACTERISATION DE LA POLLUTION DES EAUX
SOUTERRAINES

Deux échantillons d'eau ont été prélevés sur des ouvrages mis en place au cours de la
première phase d'intervention du BRGM Ile de France : l'échantillon n° 1 a été
prélevé sur le puits de pompage Pa dans la nappe des alluvions ; l'échantillon n" 2 a
été prélevé sur le puits Pc, dans la nappe de la craie (figure 2).

Les analyses chimiques des échantillons, réalisées par le Centre de Recherche et de
Contrôles des Eaux de Paris, sont de type C3, C4a, C4b et C4c ( voir nature des

analyses en annexe 5).

Les résultats sont présentés en annexe 2.
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2. RESULTATS DES INVESTIGATIONS.
CARACTERISATION DE L'ETAT DE POLLUTION
DU SITE

2.1. POLLUTION DU SOL

Les coupes de terrain, réalisées sur les sondages à la pelle mécanique sont présentées

en annexe 3. On retiendra la coupe moyenne suivante obtenue au sondage PM3 :

0,(X) - 3,00 m Remblais : limons à blocs de calcaires et matériaux divers (morceaux de
briques, sacs en toile, ...)

3,00 - 3,40 m Terre végétale et tourbe noire
3,40 - 3,90 m Argile limoneuse verte, plastique et compacte.

2.1.1. RESULTATS DES MESURES DE GAZ A LA SURFACE DU SOL

* Le gaz carbonique (figure 3)

Le gaz carbonique est un indicateur de la dégradation aérobie de la matière organique
dans le sol. Les zones de forte concentration peuvent donc correspondre à la
décomposition d'hydrocarbures, mais aussi à celle de végétaux, de matières fécales,
etc ... Elles ne traduisent pas forcément une pollution de type industriel.

Les plus fortes concentrations se situent dans la partie sud du site, à l'emplacement
des ateliers d'usinage 1 et 2, et d'un couloir de l'ancienne usine CRMA.
Selon le rapport de la Société FAIRTEC (Réf. 0889 00 11), les ateliers d'usinage
comportent des machines-outils, des chaudières à fioul, des fûts de pétrole, d'huile de
coupe et de produit chimique TURCO.
Le sol est imprégné localement par de l'huile dans l'atelier d'usinage n" 1.

* Les hydrocarbures d'essence (figure 4)

C'est l'indicateur le plus direct d'une pollution par hydrocarbures. Il est très efficace
lorsque les hydrocarbures présents dans le sol sont très volatils.
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Les plus fortes concentrations (> 250 ppm) se trouvent dans la partie ouest du site, à

l'emplacement de la zone de stockage extérieure de produits chimiques neufs et
usagés, et au droit des anciens ateliers de peinture de l'usine CRMA.
La Société FAIRTEC a noté dans son rapport (réf. 0889 00 11) que le béton de la
zone de stockage de produits chimiques neufs est partiellement imprégné de produits,
et que le sol béton de la zone déchets est recouvert d'huiles, et de dépôts de poudre
métallique de manière très apparente.

Des concentrations importantes (50 à 150 ppm) se retrouvent également dans
l'extrémité sud-est du bâtiment, à l'emplacement d'une zone de déversement de
déchets divers : eaux de lavage, etc ...

* Conclusions

Sur l'ensemble du site de l'usine CRMA, les teneurs en COj mesurées dans les gaz

des sols sont toutes supérieures à 1 % (exception faite de cinq petits domaines).

Le secteur situé au nord-est du site présente les plus faibles concentrations en CO2

(< 4 %) (exception faite d'une tache au nord, de 4 à 8 % de COj), ainsi que les plus

faibles concentrations en hydrocarbures volatils (moins de 10 ppm).

Les plus fortes concentrations en n-octane ont été mesurées sur la bordure nord-ouest
du site. Les plus fortes concentrations en CO2 ont été détectées dans le secteur sud.

Par ailleurs, il est probable que la zone contaminée en hydrocarbures volatils localisée
au niveau de la bordure ouest du site, et correspondant à la zone de stockage de
CRMA, ne se limite pas au site lui-même, mais se poursuive à l'extérieur du site,
cette pollution ayant pu migrer au-delà des limites du site, si l'origine de la pollution
est intérieure, ou bien au contraire s'étendre sur le site alors qu'elle provient de
l'extérieure.

Il existe une corrélation entre les zones de forte concentration en COj (témoin de

l'oxydation de matière organique, qui peut être des hydrocarbures) ou en

hydrocarbures volatils et les zones de l'usine CRMA occupées par des locaux
accueillant des activités polluantes (stockage de produits chimiques, ateliers de
peinture, ateliers d'usinage, zone de déversement de déchets). Cependant, tous les

locaux susceptibles d'être la source de pollutions et recensés par la société FAIRTEC
ne correspondent pas forcément à une zone de forte concentration en CO2 ou en

n-octane.

La comparaison des cartes d'anomalie en CO2 et en hydrocarbures volatils ne met pas

en évidence une corrélation entre ces deux indicateurs de pollution.
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2.1.2. RESULTATS DES ANALYSES DES ECHANTILLONS DE SOL
(annexe 1)

Les échantillons de sol ont été prélevés à différentes profondeurs aux points suivants
(figure 2) :

- PM7 aux profondeurs 1,00 m, 3,00 m et 4,00 m,
- PMIO aux profondeurs 1,00 m et 3,00 m,
- PM4 aux profondeurs 1,00 m et 2,(X) m,
- ZERO (à l'extérieur du site) à 1,50 m de profondeur,
- SC3 (sable) à 8,50 m de profondeur.

D'autre part, il a été tenu compte des résultats d'analyse d'échantillons de sols de la
première phase d'intervention du BRGM (Cf. annexe 9 du rapport R35227 IDF
4S/92), réalisés aux points :

- SCI aux profondeurs 0,30 m (5) et 2,50 m (6),
- SC2 aux profondeurs 0,50 m (3) et 1,50 m (1),
- SC3 aux profondeurs 0,80 m (4) et 3,40 m (2).

(Les analyses effectuées sur ces échantillons portaient uniquement sur les
hydrocarbures totaux et les éléments traces et majeurs).

Les points de prélèvement peuvent être répartis en trois secteurs :

- SCI, PM7 et PMIO sont positionnés dans le secteur NW. Il est occupé par la zone
de stockage extérieur de produits chimiques, par des ateliers de peinture, et par
l'atelier de galvanoplastie,

- SC3 se trouve dans le secteur NE. à l'emplacement de la cour principale de l'usine.
Cette cour possède plusieurs cuves enterrées en fosses maçonnées, contenant du fioul
domestique, du white-spirit et des solvants chlorés Oa société FAIRTEC indique
dans son rapport (réf. 0888 00 1 1) que le sol de la cour est très imprégné au poste
de distribution de white-spirit neuO,

- SC2 et PM4 sont situés dans le secteur sud. On y trouve les ateliers d'usinage
(chaudières à fioul, fûts de stockage de produits chimiques) et un local de stockage
de déchets (fosses maçonnées où sont déversées des eaux de lavage).

Les concentrations en contaminants des échantillons de sol analysés ont été comparées
aux valeurs-guides de la classification hollandaise qui sert de référence dans le
domaine de la dépollution des sols, où aucune réglementation n'existe au niveau
européen (annexe 4).
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Pour chacun des polluants recensés, trois valeurs de seuil sont définies, qui
déterminent trois niveaux d'intervention :

- valeur-seuil A : elle représente la pollution de fond des molécules que l'on trouve
naturellement dans le milieu, tels que les métaux lourds, les huiles et les graisses, et
la limite de détection des molécules organiques produites par l'homme,

- niveau AB : le sol est légèrement contaminé, mais il ne fera pas en général, l'objet
d'une dépollution,

- valeur-seuil B : des analyses approfondies du sol sont nécessaires,

- niveau BC : le sol est contaminé. A ce niveau, le sol ne sera traité que s'il est
destiné à être réutilisé à des fins agricoles, résidentielles ou de loisirs,

- valeur-seuil C : il est nécessaire de prendre rapidement des mesures de dépollution,

- niveau C : au-dessus de la valeur C, quelle que soit l'objet de sa réutilisation, le sol
doit être décontaminé.

* Résultats des analyses en terrain superficiels (profondeur inférieure à 1,00 m)

Les résultats des analyses chimiques des échantillons de sol sont présentés secteur par
secteur (en s'en tenant aux éléments caractéristiques).

Secteur nord-ouest

METAUX LOURDS
Pb

Cu
Zn
As
Hg

COMPOSES ORGANIQUES
HTl
COV
PAH

SCI

-

C
-

-

n.a.

2xC
n.a.

n.a.

PM7

4xC
10 xC

BC
-

AB

3xC
AB
BC

PMIO

> C
-

AB
-

BC

BC
1.300x0

AB

R35565 IDF 4S/92 14

opération SNC Colisée Marceau - Issy-les-Moulineaux (92) Etude environnementale

Pour chacun des polluants recensés, trois valeurs de seuil sont définies, qui
déterminent trois niveaux d'intervention :

- valeur-seuil A : elle représente la pollution de fond des molécules que l'on trouve
naturellement dans le milieu, tels que les métaux lourds, les huiles et les graisses, et
la limite de détection des molécules organiques produites par l'homme,

- niveau AB : le sol est légèrement contaminé, mais il ne fera pas en général, l'objet
d'une dépollution,

- valeur-seuil B : des analyses approfondies du sol sont nécessaires,

- niveau BC : le sol est contaminé. A ce niveau, le sol ne sera traité que s'il est
destiné à être réutilisé à des fins agricoles, résidentielles ou de loisirs,

- valeur-seuil C : il est nécessaire de prendre rapidement des mesures de dépollution,

- niveau C : au-dessus de la valeur C, quelle que soit l'objet de sa réutilisation, le sol
doit être décontaminé.

* Résultats des analyses en terrain superficiels (profondeur inférieure à 1,00 m)

Les résultats des analyses chimiques des échantillons de sol sont présentés secteur par
secteur (en s'en tenant aux éléments caractéristiques).

Secteur nord-ouest

METAUX LOURDS
Pb

Cu
Zn
As
Hg

COMPOSES ORGANIQUES
HTl
COV
PAH

SCI

-

C
-

-

n.a.

2xC
n.a.

n.a.

PM7

4xC
10 xC

BC
-

AB

3xC
AB
BC

PMIO

> C
-

AB
-

BC

BC
1.300x0

AB
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HTl Hydrocarbures totaux sur brut
COV Composés organohalogénés volatils (solvants chlorés)
PAH Hydrocarbures aromatiques polycycliques (solvants et carburants)
PCB Biphényls polychlorés (agents plastifiants, diélectriques des transformateurs)
n.a. Non analysé

Concentration inférieure au niveau A de la classification hollandaise

Secteur nord-est

METAUX LOURDS
Pb

Cu
Zn
As
Hg

COMPOSES ORGANIQUES
HTl
COV
PAH

SC3

-

16 xC
-

> C
n.a.

BC
n.a.

n.a.

Secteur sud

METAUX LOURDS
Pb

Cu
Zn
As
Hg

COMPOSES ORGANIQUES
HTl
COV
PAH

SC2

-

-

-

AB
n.a.

BC
n.a.

n.a.

PM4

AB
-

AB
-

B

B

7.000 xC
BC

Les échantillons des secteurs nord-ouest et nord-est présentent une forte pollution en

métaux lourds (Pb et Cu essentiellement), alors que les concentrations en métaux
lourds du secteur sud ne dépassent pas le niveau B (limite en-dessous de laquelle il
n'est pas nécessaire d'envisager une dépollution des sols).
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Les échantillons de tous les points étudiés présentent une forte concentration en
hydrocarbures totaux. Des concentrations élevées en composés organiques volatils ont
été mesurées dans le secteur nord-ouest et le secteur sud. Elles coïncident avec les
zones de forte concentration en hydrocarbures volatils mesurées sur les prélèvements
de gaz (figure 4).

* Evolution de la pollution avec la profondeur

Sur l'ensemble des points étudiés, la concentration en hydrocarbures totaux diminue
avec la profondeur, exception faite du point PMIO du secteur nord-ouest (situé à

l'emplacement de la zone de stockage extérieur de produits chimiques) pour lequel la
concentration augmente de 1,{X) à 3,00 m.

Une forte diminution des composés organohalogénés volatils avec la profondeur est
observée sur tous les échantillons analysés.

La mesure des PAH n'ayant été effectuée que sur des échantillons de terrains
superficiels, il n'est pas possible de conclure quant à l'évolution de leur concentration
avec la profondeur.

L'évolution de la pollution en métaux lourds avec la profondeur est variable :

- elle augmente dans le secteur nord-ouest, à l'emplacement de la zone de stockage
extérieure,

- elle augmente dans le secteur sud, à l'emplacement des ateliers d'usinage et du local
de stockage,

- elle diminue dans le secteur nord-ouest, dans la zone de stockage de l'atelier de
galvanoplastie, et dans le secteur nord-est, dans la cour principale.

* Etat de la pollution au point ZERO à l'extérieur du site

L'échantillon de sol prélevé au point ZERO présente une faible pollution en métaux
lourds et en PAH, de niveau AB.

La teneur en hydrocarbures totaux est élevée. Située à 50 m de l'ancienne usine
CRMA, cette pollution pourrait être due à la station service démolie pour les besoins
du chantier de la médiathèque.
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* Etat de la pollution de l'échantillon de sable

L'échantillon de sable, prélevé à 8,50 m de profondeur au point SC3, ne présente pas

de pollution. Seule la teneur en molybdène est anormale. Mais elle se situe au niveau
AB de la classification hollandaise. Le sol ne nécessite donc pas de décontamination
avant utilisation.

* Conclusions

Dans les terrains superficiels, tous les échantillons de sol prélevés présentent une forte
concentration en hydrocarbures totaux. Les points des secteurs nord-ouest et sud ont
des teneurs élevées en composés organohalogénés volatils, ainsi qu'en PAH.

Les secteurs nord-ouest et nord-est présentent une forte pollution en métaux lourds,
alors que les niveaux de pollution du secteur sud ne dépassent pas le niveau-seuil B,
en-dessous duquel le sol ne doit pas nécessairement être dépollué avant utilisation.

Sur l'ensemble des points étudiés, les concentrations en hydrocarbures totaux et en
composés organohalogénés volatils diminuent avec la profondeur.

L'évolution de la pollution en métaux lourds avec la profondeur dépend de la position
des points étudiés :

- elle augmente dans le secteur nord-ouest, dans l'ancienne zone de stockage
extérieure, et dans le secteur sud,

- elle diminue dans le secteur nord-ouest, dans la zone de stockage de l'atelier de
galvanoplastie, et dans le secteur nord-est. Les concentrations de certains éléments
restent cependant élevées à 4,00 m (cas du Pb et du Sn au point SC3, de niveau
BC).

L'échantillon de sol ZERO prélevé à l'extérieur du site est pollué par des

hydrocarbures.

L'échantillon de sable prélevé à l'intérieur du site, à 8,50 m de profondeur, est

légèrement contaminé par du molybdène, mais à un niveau ne nécessitant pas de
dépollution avant utilisation.
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2.2. POLLUTION DES EAUX SOUTERRAINES (annexe 2)

Les résultats des analyses d'eau sont comparés, à titre indicatif, aux limites de qualité
des eaux destinées à la consommation humaine. La qualité des eaux souterraines doit
en effet être compatible avec ces normes. Si les eaux doivent être pompées
ultérieurement, notamment en phase travaux, celles-ci devront en outre être
conformes aux normes de rejet dans les égouts ou dans la Seine.

Les paramètres présentant une anomalie sont les suivants :

Turbidité (NTU)
Oxydabilité au KMn04 (mg/l 0^

Azote Kjeldahl (mg/l de N)
K (mg/l)
Fe (Mg/l)
Mn (Mg/l)

S04 (mg/l)

SeuU
admis

2

5

2

12

200
50

250

Echantillon de
la nappe des

alluvions
20
7,6

4,7
19,6

5.700
1.620
433

Echantillon
de la nappe
de la craie

-

-

-

19,5
220
770
500

Les échantillons d'eau prélevés ont de fortes concentrations en fer et en manganèse
(concentration 30 fois supérieures à la valeur-seuil en Fe et Mn pour l'échantillon de
la nappe des alluvions).

Le niveau de pollution de l'échantillon d'eau de la nappe des alluvions est plus élevé
que celui de l'échantillon d'eau de la nappe de la craie.

Aucune valeur limite admissible n'existe pour les composés organohalogénés volatils.
Cependant, il est conseillé de ne pas dépasser la valeur de 10 /xg/1 pour la somme de
tous ces composés. Les résultats des analyses d'eau prélevées sur les puits de la nappe
des alluvions et de la nappe de la craie dépassent fortement cette valeur-seuil
(concentration 230 fois plus forte sur l'échantillon de la nappe des alluvions,
concentration 15 fois plus forte sur l'échantillon de la nappe de la craie).

* Conclusions

Les deux échantillons prélevés dans la nappe des alluvions et la nappe de la craie ont
des concentrations en fer, manganèse, et composés organohanogènés volatils,
dépassant les limites de qualité des eaux de consommation humaine.
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Le niveau de pollution de l'échantillon de la nappe des alluvions est plus élevé que
celui de l'échantillon de la nappe de la craie.
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Opération SNC Colisée Marceau - Issy-les-Moulineaux (92) Etude environnementale

CONCLUSIONS

Le BRGM Agence Ile de France a réalisé une étude environnementale pour la société
SEFRI-CIME sur le site anciennement occupé par l'usine CRMA, à Issy-les-
Moulineaux, et destiné à accueillir l'opération immobilière SNC Colisée Marceau.

1. TRAVAUX ET ANALYSES REALISES

Les travaux et analyses suivants ont été menés afin de caractériser l'état de pollution
du sol et de l'eau du site :

- mesures de gaz (CO2 et hydrocarbures d'essence) dans le sol et cartographie des

zones d'émanation des composés organiques volatils,

- exécution de trous à la pelle mécanique de 4 m de profondeur, prélèvements d'une
trentaine d'échantillons de sol à différentes profondeurs, sélection et analyses
chimique de 8 de ces échantillons en laboratoire,

- prélèvements de deux échantillons d'eau souterraine de la nappe des alluvions et de
la nappe de la craie et analyses chimiques complètes de l'eau en laboratoire,

- prélèvement et analyse chimique en laboratoire, d'un échantillon de sable à la
profondeur de 8,50 m dans le sondage carotté SC3 Oe sondage a été exécuté lors de
la campagne de reconnaissance géotechnique d'avril à juin 1992), à la demande de la
société SEFRI-CIME.

2. RESULTATS D'INVESTIGATION

Les résultats de cette campagne de reconnaissance ont permis d'établir un bilan de
l'état du site de l'usine CRMA.

* le sol :

Les mesures de gaz dans le sol et les échantillons de sol analysés révèlent une
pollution minérale et organique sur l'ensemble du site. Les principales substances

polluantes décelées par analyses chimiques sont :

- des hydrocarbures, dont des hydrocarbures volatils et des hydrocarbures aromatiques
polycycliques,

- des composés organohalogénés volatils.
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- des métaux lourds : Pb, Cu, Zn, Sn, Ni, Mo, Hg, As, Ba, Cd, Br.

Dans les terrains superficiels, tous les échantillons de sol prélevés ont des
concentrations en hydrocarbures totaux élevées d'un niveau BC dans la classification
hollandaise, voire, dans certains secteurs, très supérieures au niveau C.
Les teneurs mesurées en hydrocarbures légers sont particulièrement élevées dans les
secteurs NW et S, ainsi que celles en composés organohalogénés volatils.
Les concentrations en polluants organiques des différents échantillons analyses
diminuent avec la profondeur, et sont en-dessous du niveau A à 4,00 m, limite
correspondant à la pollution de fond du milieu naturel et à la limite de détection des
molécules produites par l'homme.
L'examen des cartes d'isoteneurs en gaz dans le sol laisse supposer que la pollution
déborde des limites du site CRMA.

Des concentrations très élevées en métaux lourds ont été détectées sur les échantillons
en terrains superficiels des secteurs NW et NE du site. Les concentrations peuvent
être 10 à 20 fois supérieures au niveau C de la liste hollandaise, pour certains
éléments (cas du Cu et du Pb). L'évolution des teneurs avec la profondeur dépend de
la localisation de l'échantillon : elle augmente dans le secteur NW (ancienne zone de
stockage extérieure) et dans le secteur sud ; elle diminue dans le secteur NW (zone de
stockage de l'atelier de galvanoplastie) et dans le secteur NE. Les concentrations en
certains éléments restent cependant élevées à 4,00 m de profondeur (cas du Pb et du
Sn au point SC3, de niveau BC).
Les niveaux de pollution des composés organiques et minéraux de l'échantillon de
sable sont en-dessous du niveau A de la liste hollandaise, exception faite du
molybdène (niveau AB).

* les eaux :

Les analyses d'eaux d'échantillons de la nappe des alluvions et de la nappe de la craie
ont mis en évidence des teneurs élevées en éléments traces (Fe, Mn), en éléments
majeurs (K, SO4) et en composés organohalogénés volatils, dépassant très largement

les normes de qualité des eaux de consommation humaine.

Sur les échantillons prélevés et analysés, le niveau de pollution dans la nappe des
alluvions est plus élevé que celui de la nappe de la craie.

La pollution mise en évidence dans les nappes des alluvions et de la craie n'est pas
immobile, compte-tenu de l'écoulement des nappes. Elle ne doit donc pas être
considérée comme limitée à la parcelle CRMA, En raison du contexte industriel passé

de ce secteur, d'autres sources de pollution ne sont pas à exclure dans le voisinage.
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* les eaux :

Les analyses d'eaux d'échantillons de la nappe des alluvions et de la nappe de la craie
ont mis en évidence des teneurs élevées en éléments traces (Fe, Mn), en éléments
majeurs (K, SO4) et en composés organohalogénés volatils, dépassant très largement

les normes de qualité des eaux de consommation humaine.

Sur les échantillons prélevés et analysés, le niveau de pollution dans la nappe des
alluvions est plus élevé que celui de la nappe de la craie.

La pollution mise en évidence dans les nappes des alluvions et de la craie n'est pas
immobile, compte-tenu de l'écoulement des nappes. Elle ne doit donc pas être
considérée comme limitée à la parcelle CRMA, En raison du contexte industriel passé

de ce secteur, d'autres sources de pollution ne sont pas à exclure dans le voisinage.
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Opération SNC Colisée Marceau - Issy-les-Moulineaux (92) Etude environnementale

3. PRECAUTIONS UTILES AU PROJET

Les dispositions prises en phase travaux doivent tenir compte du niveau de pollution
des terres et des eaux souterraines.

Le projet prévoit l'exécution d'une fouille de profondeur variable, de 5 à 17 mètres
environ, sur l'ensemble du site. L'évacuation des terrains vers des sites de décharge
appropriés est la seule solution compatible avec ce projet. L'analyse systématique des
camions de sol sortant du site permettra leur tri et leur orientation vers le centre
adéquat, sous réserve d'acceptation des autorités compétentes et des gestionnaires de
décharge.
Un traitement préalable pourra être nécessaire si les teneurs en pollutants dépassent les
seuils d'acceptabilité.

Il peut être envisagé de rejeter les eaux pompées en phase travaux et phase définitive
dans la Seine, ou bien dans le réseau d'assainissement de la commune ou du
département.
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COMPOSITION CHIMIQUE

CATIONS

rtqi\ meq i mg'i rneq/l

Calcium, en CA^- 3i*l,5 I 17,08 291,0 li*,58

Magnesium, en Mg2*

Sodium, en Na *

Potassium en K *

Ammonium, en NH*
4

Fer. en Fe

Manganèse, en Mn2*

Aluminium.en Al3*

Total cations

39.6

50,3

19,6

^ 0,10

5.7

1,62

3,26
2,19

0,50

23.5
í^í^,l

19,5

i <0,10
i 0,22
i 0,77

23,02

1,93
1,92

0,50

18,93

ANIONS

Carbonate, en CO3"

Bicarbonate, en HCO^-

Chlorure, en Cl -

Sulfate, en SO^-
4

Nitrate, en NO-

Nitrite. en NO^

Fluorure, en F-

Orthophosphate, en P03-

Total anions
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96

ÍV33

2

<: 0,05
0,15

0,50

10,92

2.70

9,02

0,03

22,68

427

45

500

5

< 0,05
0,20

0,45

7,00

1.27
10,42

0.08

18,76
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gélose 24 h à 37''C (6)

gélose 72 h à 20«C (7)
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CARACTERISTIQUES ORGANOLEPTIQUES ET PHYSICO-CHIMIQUES

Temperature de l'eau (°C)

Saveur au laboratoire : seuil et nature

Turbidité (NTU)
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Titre hydrotimétrique total TH (='F)

Titre alcalimétrique TA (°F)
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Oxygène cédé par KMNO4 (ebullition acide) mg/l d'Oj

Dioxyde de carbone libre (mg/l de CO2)

Oxygène dissous immédiat (mg/l d'02)

Résidu sec a 105°C (mg/l)

Silice (mg/l de S1O2)

Azote Kjeldahl (mg/l de N)

Oxydant résiduel total (mg/l de CI2)

N» 1

20

6,7

1 682

97°

54°6

7 ÎÎO

1 281,3

13,6

4,7

N" 2

0,55,

6,9

1 368

R\°U

35°

1 ,60

1 073,4

12,7

1.9
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COMPOSITION CHIMIQUE

CATIONS

Calcium, en CA2-^

Magnésium, en Mg2 +

Sodium, en Na +

Potassium en K-^

Ammonium, en NHt
4

Fer, en Fe

Manganèse, en Mn2 +

Aluminium,en A|3-^

Total cations

N

mg/l

341,5

39.6
50,3

19,6

^ 0,10

5.7

1,62

" 1

meq/l

17,08

3,26
2,19

0,50

23,02

N

mg/l

291,6

23.5
44,1

19,5

< 0,10

0,22

0,77

2

meq/l

14,58

1,93
1,92

0,50

18,93

ANIONS

Carbonate, en CO3"

Bicarbonate, en HCOj-

Chlorure, en Cl-

Sulfate, en S02-

Nitrate, en NOj

Nitrite, en NOj

Fluorure, en F-

Orthophosphate. en PO^-

Total anions

666

96

433

2

<^ 0,05
0,15

0,50

10,92

2.70
9,02

0,03

22,68

427

45

500

5

^ 0,05
0,20

0,45

7,00

1.27
10,42

0,08

18,76

ANALYSE BACTERIOLOGIQUE

Coliformes totaux dans 100 ml (1) (2)

Coliformes thermotolérants dans 100 ml (1) (2)

Identifications (3)

Streptocoques fécaux dans 100 ml (4)

Spores de bactéries
sulfito-réductrices dans 20ml (5)

Colonies de bactéries aérobies dans 1 ml :

gélose 24 h à 37°C (6)

gélose 72 h à 20oC (7)

N° N°

(l)NI I 4041.? (2) NI I 'íü414Li'.G^*rttt)rt»JCHH»)NK T416
DE L ATQiRE CENTRAL

ARTEMENT
(()N'C'I.USION EAUXDEb.RFACE-POLL'^^' "

(5) NET 417 (6)NFT90401 (7) NF T 90402

Paris, lo 14 août 1992
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B,fí,S,M, COLISEE HARCEAU (C.R.M.A.) SONDASE A LA PELLE
éert - 1/90

1

DESCRIPTION DES TERRAINS ECH.
O -

I

S

10

11

U L

RSnSfi
rSrSr
rSrSh
nSnÜR
RÜnÜR
nBnBn
rSh5r
rSrSr
rSrSr
rSrSnrSrSr
rSrSrrSrSr
rSrSr
rShSr
"r"r"
H M PV B **rSrS"r5r5r
r5rSr
rSrSrrSrSrrSrSr
rSrSr
rSrSr

RMbltl: nblfl llaoMiu. Mlrfttrt
t MlH, i blect dlvtpf Mtan.
illtx. ululrt...]

1.M

RMfeltl: llaon tablwx bnn-pwll
It, licrMfa», iravitt.

	 a.H
Arflli llMOMM b«lH p«wtué dt
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B,fí,&,M, CXISEE-MARCEAU SONDASE A LA PELLE

éch - 1/SO

DESCRIPTION DES TERRAINS ecH.
o .

10 .

11

U L

rSrSrR^R^R
^ B n M n
rSrSr
R^R^R
n M n M H

R^R^R
W a W n H
rSrSrrSrSr
rShS"rSrSr
R^R^R
H B n B n
rCrS"R^R^R
n M ** B ^
«rSr"

RHtalol: llaon btlgt it ortvt
nbiMM brui cUlr. bloc* Oo col
ulro ot do bétoo. coooono do
bPlquoo.

t.M

IMblol: llaon ortllua rlo i
poooéu torrouooa nolroo. datarlo
do pota*lM.

Tourlw nolro.

Argllo llMnouoo vorto.

a.ai

1.01
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B% f%% S% ff%

CRMA

COLISEE-MARCEAU SONDASE A LA PELLE

deh - i/BO

DESCRIPTION DES TERRAINS ech.
0

1

t

I

4

B

0

7

0

a

10

11

u

I
1

s

î

rSrSrrShS'i
rSrSrrSrS'i
R^R^R

R R
R R

H M n B ^

rSrSr
rSrSr
rSrSr
"r"r"
"r"r"w ^ w * w
rSrSr
rSrSr
nanS**
rSrS"

llillii

RMblaL' llMo bolgo i bloco do
colcolro ot wrcooux do brlquoa.

IMblol: llaon orlo 1 poooéoo
torrouooa nolrltroo, bloco do
colcolro. ooc on tollo.

aia

Torro vigétolo ot tourbo nolro.

Arallo llaonouoo varta, plaatloua
at coipaeta.

'

3
B% f%% S% ff%

CRMA

COLISEE-MARCEAU SONDASE A LA PELLE

deh - i/BO

DESCRIPTION DES TERRAINS ech.
0

1

t

I

4

B

0

7

0

a

10

11

u

I
1

s

î

rSrSrrShS'i
rSrSrrSrS'i
R^R^R

R R
R R

H M n B ^

rSrSr
rSrSr
rSrSr
"r"r"
"r"r"w ^ w * w
rSrSr
rSrSr
nanS**
rSrS"

llillii

RMblaL' llMo bolgo i bloco do
colcolro ot wrcooux do brlquoa.

IMblol: llaon orlo 1 poooéoo
torrouooa nolrltroo, bloco do
colcolro. ooc on tollo.

aia

Torro vigétolo ot tourbo nolro.

Arallo llaonouoo varta, plaatloua
at coipaeta.

'

3



B» /r* 9 n% collsee-aarceau SONDASE A LA PELLE

éch - i/ao

DESCRIPTION DES TERRAINS
e .

S

10

a

la L

R^R^R
W ^ W i» R
rSrSr
R^R^R

R R

rSrSr
W > H ** H
IrAr**RStSnrJJr^r
H ^ W a W
R^R^R
R B ^ B ^

mM

Racial: llaon nolrltro i bloco
do bétan ot do colcolro.

t.M

AartlaL* llaen brun at balio. dé-
brio do brlquoo. bloco do coleol-
roo, troeoo d'oxydation eulvrlquo
blouoo.

Teurba nolro orgUouoo.

ArtUo llaonouaa brun-vart.

a.aa

a.4a

i.aa

ECH.

C
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0 /f « s» ff»

CRMA

COLISEE-HARCEAU SONDASE A LA PELLE

éch - 1/00

DESCRIPTION DES TERRAINS ECH.
0 r-

10

11

18 L

r5r5rrSrSrrShSrrSrSrR^R^R
n B " B **rSrSr
R^R^R

R R
n B " B ^rSrShR^R^R

R H
R R

H B "" B ^H^R^R
R B " B ^R^R^R
H H H
rSrSr

Raablal: grava aablauao. llaon
balga ot brun, tarro, déchata
Bétail lauaa, aorcooux do brlquo
ot do béton, tuyoutorlo on irèo,
tracaa d'exydatlon eulvplqua
blauoa.

>.ao

Totrba nolro ot orgUo prlao.

Argllo llaonouoo brun-rort.
a.«
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0 /f o Af

CRMA

COLISEE-MARCEAU SONDASE A LA PELLE

éoh l/BO

DESCRIPTION DES TERRAINS ECH.
0 ,.

m
m

1
1 .

SrSr
SrSr
5r5r
5rSr
SrSh
r"r"
r"r"
H R

S"r"
r^r"
" R " R
"r"r^ R ^ R
"r"r

H R
R R

"r"r
"rSr

10 .

11 .

la L

IMblol: orgUa rlaa. brlauoo.
bloco do colcolro.

Tourbo ot arflUo nolrltro.
a.io

a.40

Arillo llaenouao vorto è paaaéoo
ocroo. cequlllaHa (laatérapodoo
torrootrool, potito oUox blanca.
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B% ff» S» tf»

CHMA

COLISEE-MARCEAU SONDASE A LA PELLE

Ach - 1/ao

DESCRIPTION DES TERRAINS ECH.

10

11

la L

rShrH
RSnSn
rShS**
"rHrR
R^nSnR^R^R
ffl B " B R
RSRSn
RSnSn
rSrSr
rSrSrR^R^R
n B " B RrShSrr5r5r
"rRr**rSrSr
RSRSnrSrSiR^R^R

R R
H B R B R
"RaS"

Racial: aabla balga. arflla.
bloca da calcalra, aactiafar.

RMblal: aachafar eaaipact. brl-
quaa. aae an talla.

a.aB

Tourbo nolra. léféra.

Arillo llaonauaa varta i panctua-
tlon nolro.

	 4.N
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B»R»e»M»

CRMA

COLISEE-MARCEAU SONDASE A LA PELLE

éch - 1/90
8

DESCRIPTION DES TERRAINS ECH.

m

c
e

10

11

18 L

R?rÏÏÏÏ
R^R^R
rSrSrrSiSrrSrSr
R^R^R

R R
R B R B "rSrSrrSrSr
RSnSnrSrS**
"r"r"

R R

R R

rSrSr
rSrSrrSrSr
rSRrRRgRgR

Rariilal: irava aablauat altamant
avac daa bleca da calcalra altéré
at da l'ariUa tourbouaa.

Taurba nolro. léféro.
a.ai

a.oa
AriUa llaonouoo vorto ponctuée
do noir.
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COLISEE-MARCEAU SONDASE A LA PELLE
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DESCRIPTION DES TERRAINS ECH.
0 -

L
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C
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Raablal tréa caapact: llaon aril-
laux, bloco do colcolro oltéré.
grovo ooblauaa. aabla, aarcoaux
da brlquo.

Tourbo nolro.

Argllo llaonauaa varta.

a.ai

i.aa

4.ia

aulntaaant è partir d'uno paaaéo
aablauao.

B» ff» o» ff»

CRMA

COLISEE-MARCEAU SONDASE A LA PELLE

éch - 1/ao

DESCRIPTION DES TERRAINS ECH.
0 -

L
3

C
e

o

Í

10

11

18 L

Raablal tréa caapact: llaon aril-
laux, bloco do colcolro oltéré.
grovo ooblauaa. aabla, aarcoaux
da brlquo.

Tourbo nolro.

Argllo llaonauaa varta.

a.ai

i.aa

4.ia

aulntaaant è partir d'uno paaaéo
aablauao.



cu

(D

B» ft» S» ff»

CRMA

COLISEE-MARCEAU SONDASE A LA PELLE

éch l/BO

DESCRIPTION DES TERRAINS ech.
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Roatalal: llaan argllaux. aactiafar
paaaéoa tarrouoeo. débrla aétal-
llquaa. aercaaux do brlguoo.

1 m

Tourbo nolro.

Arglla llaonouaa vortt, ponctuéo
do noir. ^ _
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Test Table

\Yii tre¿immt of pobuted sod dcpe.-VK on (h« lutLie or th« lùnicr.Uitoin of poloud lutKUnces presrri n ii.
.vonn(C(oi with :hrt. a tnt (rd.T«vvof< K iftfd >n lh« Neth«i1¿ndi. t>üiK up of L'.rc« vat>jef wnkti mi.st 1^ CA:n-
9i.ivned Tft«< vdljei cofni»U»g of ditferenc. tutnang levfels of concentration A, B and C arr «Uferemlated
HiaicjT.q to trie njture of ute pcilLtion:

*veJ A atts is a reference valje. This level tr.¿f be regarded as an ndcative level above wf»ch tnete rv cemo.v
^itit poiJLion and aelo*- «u-hich tne.'e H no derra.nMiab>e pol4i1ior.;
li'^ei fl I» an avieisne.n: vaije. Polj-.¿nts aao-.-e :n< B level shoUd ae ir.veagated .-note tfiorouçh.y Tne qL«-
l.o<i ¿ueo 11 To vrTmA exten; are tne njime. kKatict a.'id coriceriCUiCn of :he poik.tarit(s) of such a natme
thjt a H pcssiD« to sfeaK cf a ink of expo^jre lo aim o> the envL-orwrierJ;
level Cis :o be re^aided as cne asseiunent Vdlje aoove utjch :ne pOilutanc (s) shoJd generaJy oe trea^ec

^resent in:

Ccxponent'ccnceniraiion

i. Metâk
Cr
Co
Ni

Zn
As
lAo
Cd
Sn
3a
Hg
Pb

II. Inorganic pollutants
NH4 (as N)
F (total)
CN (total-free)
CN (total-combined)
S (total)
Br (total)
?04 (as P)

ill. Aromatic coirpounds
ben/ene
ethylbenzene
loloene
xylenes
pnends
aronutics (total)

SoiJ (mg/kg dry matter) ; Cioundwater (iig/J)

A

100
20
50
50

200
20
10

1

20
200

0.5
50

200
1

5
2

20

0,01
0,05
0,05
0.05
0.02
0.1

3 ! C

250
50

100
100
500
30
40

5
50

400
2

150

400
10
50 1

20
50

0.5
5
3
5
1

7

BOO
300
500
500

3000
50

200
20

300
2000

10

2000
100
500
200
300

5
50
30
50
10
70

A

20
20
20
20
50
10
5
1

10
50

0.2
20

200
300

5
10
10

10O
50

0.2
0.5
0.5
0.5
0.5
1

B

50
50

. 50
50

200
30
20
2.5

30
100

0.5
50

1000
1200

30
50

100
500
200

1

20
15
20
15
30

C

200
200
200
200
BOO
100
100

10
150
500

2
200

3000
4000

i 100
! 200

300
¡2000

700

5
60
50
60
50

100

Present in:

Component/concentration

IV. Folyrytlic hydrocarbons
naphlliaicne
anthracene
fervinthfcnc
tluoranthene
pyreoe
1.2 beniopyrene
total poiycydic hydrocartxxis

V. Clorifvated hydiocartxxw
aLphatic HC (indiv.)
ak)halk HC (total)
chlo»oben¿enes (indiv.)
chlofobenzenes (total)
chlo/ophenois (indiv.)
chlorophenois (total)
chlorinated polyck HC (total)
PCB's ' (total)
EOCI (total)

VI. Pesticides
ctiJorinated CKganics (indiv.)
chJoririated organics (indiv.)
pesticides (total)

VU. Other pullulants
tetrahydrophufane
pyridine
letiahydrothiofene
cyriohexanes
slyrene
gasoboe
miiterai oil

Soil (mg/kg free matter)

A

0.1
0.1
0.1

0,1
0,1
0.05
1

0.1
0.1
0.05
0.05
0.01
0.01
0.05
0.05
0.1

0.1
0.1
0.1

0.1
0.1
0.1
0.1
0.1

20
100

B 1

1

5
10
10
10
10

1

20

5
7
1

2
0.5
1

1

1

8

0.5
1

2

4
2
5
6
5

100
1000

C

50
100
100
100
100

10
200

50
70
10
20

b
10
10
10
80

5
10
20

40
20
50
60
50

800
5000

Grounds

A

0.2
0.1
0.1
0.02
0.02
0.01
0.2

1

1

0.02
0,02
0,01
0.01
0.01
0,01
1

0,05
0.1
0,1

0.5
0.5
0.5
0.5
0.5
10
20

.aler (fig/I)

B

7
2
2
1

1

0.2
10

10
15
0,5
1

0.3
0.5
0.2
0.2

15

^i0.5
1

20
10
20
15
20
40

200

C

30
10
10
5
5
1

40

50
70

2
5
1í5
2
1

1

70

1

i i
5

t

\ 60
30

I 60
1 ^' 60

150
600

Test Table

\Yii tre¿immt of pobuted sod dcpe.-VK on (h« lutLie or th« lùnicr.Uitoin of poloud lutKUnces presrri n ii.
.vonn(C(oi with :hrt. a tnt (rd.T«vvof< K iftfd >n lh« Neth«i1¿ndi. t>üiK up of L'.rc« vat>jef wnkti mi.st 1^ CA:n-
9i.ivned Tft«< vdljei cofni»U»g of ditferenc. tutnang levfels of concentration A, B and C arr «Uferemlated
HiaicjT.q to trie njture of ute pcilLtion:

*veJ A atts is a reference valje. This level tr.¿f be regarded as an ndcative level above wf»ch tnete rv cemo.v
^itit poiJLion and aelo*- «u-hich tne.'e H no derra.nMiab>e pol4i1ior.;
li'^ei fl I» an avieisne.n: vaije. Polj-.¿nts aao-.-e :n< B level shoUd ae ir.veagated .-note tfiorouçh.y Tne qL«-
l.o<i ¿ueo 11 To vrTmA exten; are tne njime. kKatict a.'id coriceriCUiCn of :he poik.tarit(s) of such a natme
thjt a H pcssiD« to sfeaK cf a ink of expo^jre lo aim o> the envL-orwrierJ;
level Cis :o be re^aided as cne asseiunent Vdlje aoove utjch :ne pOilutanc (s) shoJd generaJy oe trea^ec

^resent in:

Ccxponent'ccnceniraiion

i. Metâk
Cr
Co
Ni

Zn
As
lAo
Cd
Sn
3a
Hg
Pb

II. Inorganic pollutants
NH4 (as N)
F (total)
CN (total-free)
CN (total-combined)
S (total)
Br (total)
?04 (as P)

ill. Aromatic coirpounds
ben/ene
ethylbenzene
loloene
xylenes
pnends
aronutics (total)

SoiJ (mg/kg dry matter) ; Cioundwater (iig/J)

A

100
20
50
50

200
20
10

1

20
200

0.5
50

200
1

5
2

20

0,01
0,05
0,05
0.05
0.02
0.1

3 ! C

250
50

100
100
500
30
40

5
50

400
2

150

400
10
50 1

20
50

0.5
5
3
5
1

7

BOO
300
500
500

3000
50

200
20

300
2000

10

2000
100
500
200
300

5
50
30
50
10
70

A

20
20
20
20
50
10
5
1

10
50

0.2
20

200
300

5
10
10

10O
50

0.2
0.5
0.5
0.5
0.5
1

B

50
50

. 50
50

200
30
20
2.5

30
100

0.5
50

1000
1200

30
50

100
500
200

1

20
15
20
15
30

C

200
200
200
200
BOO
100
100

10
150
500

2
200

3000
4000

i 100
! 200

300
¡2000

700

5
60
50
60
50

100

Present in:

Component/concentration

IV. Folyrytlic hydrocarbons
naphlliaicne
anthracene
fervinthfcnc
tluoranthene
pyreoe
1.2 beniopyrene
total poiycydic hydrocartxxis

V. Clorifvated hydiocartxxw
aLphatic HC (indiv.)
ak)halk HC (total)
chlo»oben¿enes (indiv.)
chlofobenzenes (total)
chlo/ophenois (indiv.)
chlorophenois (total)
chlorinated polyck HC (total)
PCB's ' (total)
EOCI (total)

VI. Pesticides
ctiJorinated CKganics (indiv.)
chJoririated organics (indiv.)
pesticides (total)

VU. Other pullulants
tetrahydrophufane
pyridine
letiahydrothiofene
cyriohexanes
slyrene
gasoboe
miiterai oil

Soil (mg/kg free matter)

A

0.1
0.1
0.1

0,1
0,1
0.05
1

0.1
0.1
0.05
0.05
0.01
0.01
0.05
0.05
0.1

0.1
0.1
0.1

0.1
0.1
0.1
0.1
0.1

20
100

B 1

1

5
10
10
10
10

1

20

5
7
1

2
0.5
1

1

1

8

0.5
1

2

4
2
5
6
5

100
1000

C

50
100
100
100
100

10
200

50
70
10
20

b
10
10
10
80

5
10
20

40
20
50
60
50

800
5000

Grounds

A

0.2
0.1
0.1
0.02
0.02
0.01
0.2

1

1

0.02
0,02
0,01
0.01
0.01
0,01
1

0,05
0.1
0,1

0.5
0.5
0.5
0.5
0.5
10
20

.aler (fig/I)

B

7
2
2
1

1

0.2
10

10
15
0,5
1

0.3
0.5
0.2
0.2

15

^i0.5
1

20
10
20
15
20
40

200

C

30
10
10
5
5
1

40

50
70

2
5
1í5
2
1

1

70

1

i i
5

t

\ 60
30

I 60
1 ^' 60

150
600



ANNEXE 5
DECRET N° 89-3 DU 3 JANVIER 1989 RELATIF AUX EAUX

DESTINEES A LA CONSOMMATION HUMAINE A
L'EXCLUSION

DES EAUX MINERALES NATURELLES

ANNEXE 5
DECRET N° 89-3 DU 3 JANVIER 1989 RELATIF AUX EAUX

DESTINEES A LA CONSOMMATION HUMAINE A
L'EXCLUSION

DES EAUX MINERALES NATURELLES



MINISTÈRE- DE LA SOLIDARITÉ. DE LA SANTÉ ET DE LA PROTECTION bOClAlTE

EAUX DESTINÉES À LA CONSOMMATION HUMAINE

Code de la santé publique

PREMIÈRE PARTIE

Livre I". - Protection géncraie de la santé publique

TITRE I". - Mesures sanitaires générales

Chapitre I". - règlements samtairi:s
An. L. I". Sans prejudice dt l'applicaiion de législations spé-

a^tts el des pouvoirs reconnus aux auiorites locales, des décrets en
Conseil d'Etal, pris après consultation du Conseil supérieur d°h>.
lient publique de France. Hicnt les régies itntrates d'h}giéne et
toutes autres mesures propres à prestr\tr la santé de Vnomme.
notamment en matière :

d'alimentation en eau destinée i la consommation humaine :

An. L. 2. - Les décrets mentionnés à l'anicle L. I" peuvent être
complètes par des arrêtes du rtprtstntant dt l'Etat dans le dépane-
mtnt ou par des arrêtes du maire ayant pour objet d'édicter de«
dispositions paniculieres en vue d'assurer la protection de la santé
publique dans le depanement ou la commune.

Chapitre ill. - des eaux potables
An. L. 19. . Sans préjudice dts disposiiions dts stctions I tt II au

f>rtstni chapitrt tl ot celles qui régissent les entrepnses exploitant
t\ taux minerales, quiconque orfrt au public de Veau en \ue de

l'alimenialion humaint. a tilrt ontreux ou à iitrt gratuit tt sous
qutique forme que ce soit, y compris la gUct alimtniairt. tst ttnu
dt s'assurtr que cette eau est propre i la consommation.

Est interdite pour la préparation et la conservation de toutes
denrées cl marchandises Oésiinees à l'alimeniation humaine l'utilisa¬
tion d'eau non potable.

SECTION I. - Des disinbuiioni publiques
An. I_ 20. - En vue d'assurer la protection de la qualité dts eaux,

l'acte ponant déclaration d'utilitt publiqut dts travaux dt preleve-
mtni d'eau destinée â l'alimentation des colltciivitcs humaines détcr-
mint autour du point dt prtiévtmtnt un penmétre de proitciion
immédiate '<oni Its ttrrains sont à acquénr en pleine propriété, un
penmétre de protection rapprochtt i I initntur duquti peuvent être
interdits ou rcgitmtntts toutes aciivutf et tous dépôts ou installa¬
tions de nature i nuire dirtcttmtni ou indirtcttmtnt à la qualité dts
eaux et. le cas échéant, un pénmetrc de protection éloigne à Tinte-
ntur duquti ptuvent être reglemtntês les activités, installations et
dépôts a-detsus vises.

Un décret en Conseil d'Etal détermine les conditions d'application
de l'alinéa précédent.

L'acte ponant déclaration d'utilité publique des travaux de prélè¬
vement d'eau destinée à ralimentaiion des colleaivites humaines
détermine, en ce oui concerne les activités, dépôts cl installations
existant i la datt oe sa publication, les délais dans lesquels il devra
être satitfaii aux conditions prévues par le présent amele et par le
décret prévu ci-dessus.

Des actes déciaratifs d'utilité publique peuvent, dans les mêmes
conditions, déterminer les pénmétres de protection autour des points
de prélèvements existants, ainsi qu'autour des ouv7ages d'adduction
à écoulement libre et des réservoirs enterrés. \

An. L. 20-1. - Les indemnités qui peuvent être dues aux proprié¬
taires ou occupants de terrains compns dans un penmétre de protec¬
tion de prélèvement d'eau desiinèt i l'alimtntation des collectiviiés
humaines, i la suite de mesures prises pour assurer la protection de
cette eau. sont Tixees selon les règles applicables en matière d'txpro- .

pnation pour caust d'utilité publiqut.
An. !.. 21. - Tout conctssionnairt d'unt distribution d'tau potablt

est tenu, dans tes conditions fiiees par un règlement d'admintsira-
lion publioue. de faire vénfítr la qualité de l'eau qui fan l'objet de
celle distnbution.

Lts mtthodts dt correction à mettre èvtntutllemeni en auvrt doi-
vtni êtrt approuvées par le miniMre de U santé publique et dt la
population, sur avis motivé du conseil supeneur d'hygient publiqut
dt France.

An. L. 22. - Si le captage et la distnbution d'eau potable sont
fail> en regie, les obligations prtvuts à l'anicle L. 21 incombeni a la

PIST .

collectivité intéressée avec le concours du bureau d'h>fiene s'il en
existe un dans la commune et tous la surveillance du directeur
depanemental de la santé.

Les mêmes obligations Incombeni aux collectivités en ce qui
concerne les puits publics, sources, nappes souterraines ou superfi-
cielles ou cours d'eau servant k l'alimentation colleaive des habi¬
tants.

En cas d'inobservation par une collectivité des obligations
énoncées au prtstni aniclc. le prèftt. après mist en demeure restée
sans résultat, prend les mesures nécessaires. Il est procedt a ces
mesures aux frais des communes.

An. L. 23. - En cas de condamnation du concessionnaire par
application des dispositions de l'anicle L 46 : lt mmistrt dt la santé
publique et de la population peut, après avoir entendu le conces¬
sionnaire et demande l'avis du conseil municipal, prononcer la
déchéance de la concession, sauf recours devant la juridiction admi¬
nistrative. La décision du ministre est pnse après avis du conseil
supeneur d'hygiène publique de France.

SECTION II. Des Jisinbuiions pnrtei
An. L. 24. - L'embouteillage de l'eau destinée i la consommation

publique ainsi que le captage et la distribution d'eau d'alimentation
humaine par un reseau d'adduction pnvè sont soumis à l'autorisa¬
tion du préfet.

Cette autonsation peut être suspendue ou retirée par le oréfet
dans les conditions déterminées par le règlement d'administration
publique prévu i l'anicle L. 2}-I du présent code.

SECTION III. - Dispositions communes

An. I 25. - Sont interdites les amenées par canaux i ciel ouven
d'eau destinée à l'alimentation humaine 1 l'exception de celles qui.
existant a la date du 30 octobre I93S. ont fait l'objet de travaux
d'aménagement garantissant que l'eau livrée est propre i la consom¬
mation.

An. L 2S-I.-Un règlement d'administration publique pris après
avis du conseil supérieur d'hygiène publique de France déterminera
les modalités d'application des dispositions du préstnt chapitrt et
notamment celles du contrôle de leur exécution ainsi que les condi¬
tions dans lesquelles les personnes ou enirtpnsts visées par lesdiits
dispositions dtvroni rtmbourstr les frais de ce contrôle.

CHAPITRE VI. - DISPOSITIONS Pt.\ALES
An. 1_ 4g. - Les infraaions aux prescriptions des anieles L. I" à

L. 7.|, L 12. L 14 et L 17 i L 40 ou des règlements pns pour leur
application sont constatées par des officien tt agtnts dt polict judi¬
ciaire conformément aux dispositions du code de procédure pénale
ainsi que par les inspecteurs de salubntè commissionnés â cet tfftt
par lt prtfet et assermentés dans les conditions Tixèes par décret.

Les procès-verbaux dressés par les inspecteurs de salubntè en ce
domaine font foi jusqu'à preuvt contraire.

Les contraventions aux dispositions du règlement sanitaire dèpar.
temental et dts auirts actes règltmtntairts, rtlaiives 1 la propreté
des voies tt tspaces publics, peuvent être également relevées par les
agents spécialement habilités 1 constater par procès-verbaux les
contraventions aux dispositions du code de la routé concernant
l'arrêt ou le siationntmtnt des véhicules.

Toute personne qui met obstacle i raccomplisstmeni des fonc¬
tions des inspeaeurs de salubntè mentionnés à l'alinéa I" est punie,
en cas de récidive, d'une amende de 2 000 F i 8 000 F.

CHAPITRE VII. - DISPOSITIONS DIVERSES
SECTION I. - Depentef

An. - L. 49. - Sous réserve des compétences reconnues au» auto¬
pies municipales, le contrôle administratif et technique des regles
d'hvgitnt releve de U competence dt l'Etat, qui tn determint It^
modalités tt tn aisurt l'organivanon tt lt financcmtnt

J»n> 1»»» PCI 1 D
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MINISTÈRE- DE LA SOLIDARITÉ. DE LA SANTÉ ET DE LA PROTECTION bOClAlTE

EAUX DESTINÉES À LA CONSOMMATION HUMAINE

Code de la santé publique

PREMIÈRE PARTIE

Livre I". - Protection géncraie de la santé publique

TITRE I". - Mesures sanitaires générales

Chapitre I". - règlements samtairi:s
An. L. I". Sans prejudice dt l'applicaiion de législations spé-

a^tts el des pouvoirs reconnus aux auiorites locales, des décrets en
Conseil d'Etal, pris après consultation du Conseil supérieur d°h>.
lient publique de France. Hicnt les régies itntrates d'h}giéne et
toutes autres mesures propres à prestr\tr la santé de Vnomme.
notamment en matière :

d'alimentation en eau destinée i la consommation humaine :

An. L. 2. - Les décrets mentionnés à l'anicle L. I" peuvent être
complètes par des arrêtes du rtprtstntant dt l'Etat dans le dépane-
mtnt ou par des arrêtes du maire ayant pour objet d'édicter de«
dispositions paniculieres en vue d'assurer la protection de la santé
publique dans le depanement ou la commune.

Chapitre ill. - des eaux potables
An. L. 19. . Sans préjudice dts disposiiions dts stctions I tt II au

f>rtstni chapitrt tl ot celles qui régissent les entrepnses exploitant
t\ taux minerales, quiconque orfrt au public de Veau en \ue de

l'alimenialion humaint. a tilrt ontreux ou à iitrt gratuit tt sous
qutique forme que ce soit, y compris la gUct alimtniairt. tst ttnu
dt s'assurtr que cette eau est propre i la consommation.

Est interdite pour la préparation et la conservation de toutes
denrées cl marchandises Oésiinees à l'alimeniation humaine l'utilisa¬
tion d'eau non potable.

SECTION I. - Des disinbuiioni publiques
An. I_ 20. - En vue d'assurer la protection de la qualité dts eaux,

l'acte ponant déclaration d'utilitt publiqut dts travaux dt preleve-
mtni d'eau destinée â l'alimentation des colltciivitcs humaines détcr-
mint autour du point dt prtiévtmtnt un penmétre de proitciion
immédiate '<oni Its ttrrains sont à acquénr en pleine propriété, un
penmétre de protection rapprochtt i I initntur duquti peuvent être
interdits ou rcgitmtntts toutes aciivutf et tous dépôts ou installa¬
tions de nature i nuire dirtcttmtni ou indirtcttmtnt à la qualité dts
eaux et. le cas échéant, un pénmetrc de protection éloigne à Tinte-
ntur duquti ptuvent être reglemtntês les activités, installations et
dépôts a-detsus vises.

Un décret en Conseil d'Etal détermine les conditions d'application
de l'alinéa précédent.

L'acte ponant déclaration d'utilité publique des travaux de prélè¬
vement d'eau destinée à ralimentaiion des colleaivites humaines
détermine, en ce oui concerne les activités, dépôts cl installations
existant i la datt oe sa publication, les délais dans lesquels il devra
être satitfaii aux conditions prévues par le présent amele et par le
décret prévu ci-dessus.

Des actes déciaratifs d'utilité publique peuvent, dans les mêmes
conditions, déterminer les pénmétres de protection autour des points
de prélèvements existants, ainsi qu'autour des ouv7ages d'adduction
à écoulement libre et des réservoirs enterrés. \

An. L. 20-1. - Les indemnités qui peuvent être dues aux proprié¬
taires ou occupants de terrains compns dans un penmétre de protec¬
tion de prélèvement d'eau desiinèt i l'alimtntation des collectiviiés
humaines, i la suite de mesures prises pour assurer la protection de
cette eau. sont Tixees selon les règles applicables en matière d'txpro- .

pnation pour caust d'utilité publiqut.
An. !.. 21. - Tout conctssionnairt d'unt distribution d'tau potablt

est tenu, dans tes conditions fiiees par un règlement d'admintsira-
lion publioue. de faire vénfítr la qualité de l'eau qui fan l'objet de
celle distnbution.

Lts mtthodts dt correction à mettre èvtntutllemeni en auvrt doi-
vtni êtrt approuvées par le miniMre de U santé publique et dt la
population, sur avis motivé du conseil supeneur d'hygient publiqut
dt France.

An. L. 22. - Si le captage et la distnbution d'eau potable sont
fail> en regie, les obligations prtvuts à l'anicle L. 21 incombeni a la

PIST .

collectivité intéressée avec le concours du bureau d'h>fiene s'il en
existe un dans la commune et tous la surveillance du directeur
depanemental de la santé.

Les mêmes obligations Incombeni aux collectivités en ce qui
concerne les puits publics, sources, nappes souterraines ou superfi-
cielles ou cours d'eau servant k l'alimentation colleaive des habi¬
tants.

En cas d'inobservation par une collectivité des obligations
énoncées au prtstni aniclc. le prèftt. après mist en demeure restée
sans résultat, prend les mesures nécessaires. Il est procedt a ces
mesures aux frais des communes.

An. L. 23. - En cas de condamnation du concessionnaire par
application des dispositions de l'anicle L 46 : lt mmistrt dt la santé
publique et de la population peut, après avoir entendu le conces¬
sionnaire et demande l'avis du conseil municipal, prononcer la
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MINISTÈRE DE LA SOLIDARITÉ,
DE LA SANTÉ ET DE LA PROTECTION SOCIALE

Décret n« 39-3 du 3 janvier 1W9 relatif aux «aux daa-
tinéaa é la conaommation humaina é l'axcluaion daa
aaux minéralaa naturallaa

NCR snnKut*o

Le Prtmier ministre.
Sur le rapport du ministre d'Etat, ministre de l'économie, des

finances et du budget, et du ministre de la solidante, de la
santé et de la proteaion sociale, pone-parole du Gouverne¬
ment.

Vu la directive 75-440 CEE. du Conseil des communautés
européennes du 16 juin 1975 concemant la qualité requise des
eaux superficitlles destinées i la production d'eau alimentaire
dans les Etats membres :

Vu la directive 79-869 C.E.E. du Conseil des communautés
européennes du 9 octobre 1979 relative aux méthodes de
mesure et 1 la fréquence des échantillonnages et de l'analyse
des eaux superficielles destinées 1 la produaion d'eau alimen¬
taire dans les Etats membres :

Vu la direaive 80-778 C.E.E. du Conseil des communautés
européennes du IS juillet 1980 rela'tive 1 la qualité des eaux
destinées i la consommation humaine ;

Vu le code de la santé publique, et notamment les cha¬
pitres I". III et VI du titre I" du livre I" ;

Vu le code rural ;
Vu le décret n» 61-987 du 24 août 1961 modifie relatif au

Conseil supérieur d'hygiène publique de France :

Vu l'avis du Conseil supérieur d'hygiène publique de
France ;

Le Conseil d'Etat (section sociale) entendu.

Décrète :

Section I

Disposilioos gcocrales

An. I". - Sont considérées comme eaux destinées à la
consommation humaine :

|o Les eaux livrées i la consommation, conditionnées ou
non. i l'exclusion des eaux minérales naturelles :

2* Les eaux utilisées dans les entreprises alimentaires à des
fins de fabrication, de traitement, de conservation ou de mise
sur le marché de produits ou substances destinés à être
consommés par l'homme et qui peuvent affecter la salubrité de
la denrce alimentaire finale :

3° La glace alimentaire d'origine hydrique.

An. 2. - Au lieu de leur mise i disposition de l'utilisateur,
les eaux destinées i la consommation humaine doivent satis¬
faire aux exigences de qualité définies X l'annexe I du présent
décret. Par ailleurs, elles ne doivent pas présenter de signe de
dégradation de leur qualité.

Toutefois, le préfet peut, par arrêté pris après avis du conseil
depanemental d'hygiène, autoriser l'utilisation dans les indus¬
tries alimentaires d'eaux dont la qualité ne respecte pas cer¬
tains des paramétres mentionnés aux A, B et G de l'annexe I.

An. 3. - Sur demande de la personne publique ou privée
qui assure la distribution d'eau, il peut être dérogé aux exi¬
gences de l'annexe I :

\» Pour tenir compte de la nature et de la structure des ter¬
rains de l'aire dont est tributaire la ressource considérée :

2' En cas de circonstances météorologiques exceptionnelles :

3* En cas de circonstances accidentelles graves el lorsque
l'approvisionnement en eau destinée i la consommation
humaine ne peut être assuré d'aucune autre façon :

4* Lorsqu'il ne peut être fait appel qu'i une ressource en
eau superficielle dont la qualité ne respecte pas les limites de
qualité des eaux brutes fixées 1 l'annexe III du présent décret
et qu'il ne peut être envisagé un traitement approprié pour
obtenir une eau de la qualité définie i l'annexe I.

Dans les situations définies aux l« et 2» ci-dessus, les déro¬
gations ne peuvent en aucun cas poner sur les paramétres
concernant les substances toxiques ou sur les paramètres

microbiologiques ni entraîner un nsque pour la santé publique
Les derogations prévues au 2<> sont accordées pour une durée
limitée.

Dans les situations définies aux 3' et 4*. les dérogations sont
accordées pour une période de temps limitée et ne doivent pre¬
senter aucun risque inacceptable pour la santé publique.

Les dérogations sont accordées par arrêté du préfet, pns
après avis du conseil départemental d'hygiène. Cet avis n'est
pas requis dans les situations définies au 2*.

L'arrêté fixe les valeurs maximales des paramétres sur les¬
quels porte la dérogation.

An. 4. - L'utilisation d'eau prélevée dans le milieu naturel
en vue de la consommation humaine est autorisée par arrêté du
préfet, pris après avis du conseil départemental d'hygiène. Cet
arrêté indique notamment les procédés et produits de traite¬
ment techniquement appropriés auxquels il {>eut être fait appel.

Un arrêté du miniftre chargé de la santé détermine les moda¬
lités selon lesquelles la demande d'autorisation est établie et
instruite.

N'est pas soumise 1 la procédure d'autorisation prévue au
premier alinea, l'utilisation d'eau prélevée dans le milieu
naturel á l'usage personnel d'une famille.

An. 5. - La procédure d'instruaion de la demande d'au-
tonsation prévue i l'anicle 4 comporte l'avis de l'hydrogéo¬
logue agréé en matière d'hygiène publique sur les disponibilités
en eau et les mesures de protection à mettre en place.

Un arrêté du ministre chargé de la santé fixe les modalités
d'agrément de ces hydrogéologues.

An. 6. - Les demandes d'autorisation prévues i l'anicle 4
sont obligatoirement soumises au Conseil supeneur d'hygiène
publique de France :

1« Lorsque les projets concement l'alimentation en eau d'ag¬
glomérations de plus de 50 000 habitants, y compns. s'il y a
lieu, la population saisonnière :

2» Lorsque les projets prévoient un captage en dehors des
limites du depanement ou sont situées la ou les communes
intéressées et qu'il y a désaccord entre les préfets des dépane-
ments intéresses sur le projet ou sur les conditions de contrôle
et de surveillance des eaux captées :

3° Lorsque les projets ponent sur l'utilisation, en vue de la
consommation humaine, d'une eau dont la qualité dépasse
l'une des limites fixées à l'annexe III du présent décret.

An. 7. - Les matériaux utilisés dans les systèmes de produc¬
tion ou de distribution et qui sont au contact de l'eau destinée
i la consommation humaine ne doivent pas être susceptibles
d'altérer la qualité de l'eau. Ils doivent répondre aux condi¬
tions définies par un arrêté pris, après avis du Conseil supé¬
rieur d'hygiène publique de France, par les ministres chargés
de la santé, de l'industne. de la consommation et de la
construction.

An. g. - La vènficaiion de la qualité de l'eau est assurée
par l'exploitant, conformément au programme d'analyse
d'échantillons défini 1 l'annexe II du présent décret.

Les lieux de prélèvement des échantillons sont déterminés
par un arrêté du préfet.

An. 9. - Le préfet peut, par anété. et selon les modalités
prévues au IV de l'annexe II. modifier le programme d'analyse
des échantillons d'eau prélevés dans les installations de pro¬
duction et de distnbution s'il estime que les conditions de pro¬
tection du captage de l'eau et de fonctionnement des installa¬
tions, les vénfications effectuées et la qualité de l'eau le
nécessitent ou le permettent. Cette modification ne peut
conduire i une augmentation du coût du programme d'analyse
supérieure i 20 p. 100.

Lorsque les installations de distribution sont situées dans
plusieurs dépanements. l'arrêté est pns conjointement par les
préfets de ces dépanements.

An. 10. Le préfet peut imposer i l'exploitant des analyses
complémentaires dans les cas suivants :

I* Les exigences de qualité des eaux destinées i la consom¬
mation humaine définies 1 l'annexe I ne sont pas satisfaites :
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eaux superficitlles destinées i la production d'eau alimentaire
dans les Etats membres :

Vu la directive 79-869 C.E.E. du Conseil des communautés
européennes du 9 octobre 1979 relative aux méthodes de
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France ;

Le Conseil d'Etat (section sociale) entendu.
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consommés par l'homme et qui peuvent affecter la salubrité de
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An. 3. - Sur demande de la personne publique ou privée
qui assure la distribution d'eau, il peut être dérogé aux exi¬
gences de l'annexe I :

\» Pour tenir compte de la nature et de la structure des ter¬
rains de l'aire dont est tributaire la ressource considérée :

2' En cas de circonstances météorologiques exceptionnelles :

3* En cas de circonstances accidentelles graves el lorsque
l'approvisionnement en eau destinée i la consommation
humaine ne peut être assuré d'aucune autre façon :

4* Lorsqu'il ne peut être fait appel qu'i une ressource en
eau superficielle dont la qualité ne respecte pas les limites de
qualité des eaux brutes fixées 1 l'annexe III du présent décret
et qu'il ne peut être envisagé un traitement approprié pour
obtenir une eau de la qualité définie i l'annexe I.

Dans les situations définies aux l« et 2» ci-dessus, les déro¬
gations ne peuvent en aucun cas poner sur les paramétres
concernant les substances toxiques ou sur les paramètres

microbiologiques ni entraîner un nsque pour la santé publique
Les derogations prévues au 2<> sont accordées pour une durée
limitée.

Dans les situations définies aux 3' et 4*. les dérogations sont
accordées pour une période de temps limitée et ne doivent pre¬
senter aucun risque inacceptable pour la santé publique.

Les dérogations sont accordées par arrêté du préfet, pns
après avis du conseil départemental d'hygiène. Cet avis n'est
pas requis dans les situations définies au 2*.

L'arrêté fixe les valeurs maximales des paramétres sur les¬
quels porte la dérogation.

An. 4. - L'utilisation d'eau prélevée dans le milieu naturel
en vue de la consommation humaine est autorisée par arrêté du
préfet, pris après avis du conseil départemental d'hygiène. Cet
arrêté indique notamment les procédés et produits de traite¬
ment techniquement appropriés auxquels il {>eut être fait appel.

Un arrêté du miniftre chargé de la santé détermine les moda¬
lités selon lesquelles la demande d'autorisation est établie et
instruite.

N'est pas soumise 1 la procédure d'autorisation prévue au
premier alinea, l'utilisation d'eau prélevée dans le milieu
naturel á l'usage personnel d'une famille.

An. 5. - La procédure d'instruaion de la demande d'au-
tonsation prévue i l'anicle 4 comporte l'avis de l'hydrogéo¬
logue agréé en matière d'hygiène publique sur les disponibilités
en eau et les mesures de protection à mettre en place.

Un arrêté du ministre chargé de la santé fixe les modalités
d'agrément de ces hydrogéologues.

An. 6. - Les demandes d'autorisation prévues i l'anicle 4
sont obligatoirement soumises au Conseil supeneur d'hygiène
publique de France :

1« Lorsque les projets concement l'alimentation en eau d'ag¬
glomérations de plus de 50 000 habitants, y compns. s'il y a
lieu, la population saisonnière :

2» Lorsque les projets prévoient un captage en dehors des
limites du depanement ou sont situées la ou les communes
intéressées et qu'il y a désaccord entre les préfets des dépane-
ments intéresses sur le projet ou sur les conditions de contrôle
et de surveillance des eaux captées :

3° Lorsque les projets ponent sur l'utilisation, en vue de la
consommation humaine, d'une eau dont la qualité dépasse
l'une des limites fixées à l'annexe III du présent décret.

An. 7. - Les matériaux utilisés dans les systèmes de produc¬
tion ou de distribution et qui sont au contact de l'eau destinée
i la consommation humaine ne doivent pas être susceptibles
d'altérer la qualité de l'eau. Ils doivent répondre aux condi¬
tions définies par un arrêté pris, après avis du Conseil supé¬
rieur d'hygiène publique de France, par les ministres chargés
de la santé, de l'industne. de la consommation et de la
construction.

An. g. - La vènficaiion de la qualité de l'eau est assurée
par l'exploitant, conformément au programme d'analyse
d'échantillons défini 1 l'annexe II du présent décret.

Les lieux de prélèvement des échantillons sont déterminés
par un arrêté du préfet.

An. 9. - Le préfet peut, par anété. et selon les modalités
prévues au IV de l'annexe II. modifier le programme d'analyse
des échantillons d'eau prélevés dans les installations de pro¬
duction et de distnbution s'il estime que les conditions de pro¬
tection du captage de l'eau et de fonctionnement des installa¬
tions, les vénfications effectuées et la qualité de l'eau le
nécessitent ou le permettent. Cette modification ne peut
conduire i une augmentation du coût du programme d'analyse
supérieure i 20 p. 100.

Lorsque les installations de distribution sont situées dans
plusieurs dépanements. l'arrêté est pns conjointement par les
préfets de ces dépanements.

An. 10. Le préfet peut imposer i l'exploitant des analyses
complémentaires dans les cas suivants :

I* Les exigences de qualité des eaux destinées i la consom¬
mation humaine définies 1 l'annexe I ne sont pas satisfaites :
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2" Les limites de qualité des eaux brutes définies â l'an¬
nexe III ne sont pas satisfaites :

3« L'eau présente des signes de dégradation :

4« Une derogation est accordée en application de l'anicle ?
du present décret :

5" Certaines personnes présentent des troubles ou les symp¬
tômes d'une maladie pouvant provenir des taux distribuées.

Lorsque les installations de distribution sont situées dans
plusieurs dépanements. l'arrêté esi pris conjointement par les
préfets de ces dépanements.

An. II. - Les prélèvements d'échantillons d'eau pour la réa¬
lisation du programme d'analyse prévu aux anieles 8 et 9 et
pour les analyses complémentaires prévues à l'anicle 10 sont
effectués par les agents de la direction depanementale des
affaires sanitaires et sociales, les agents d'un laboratoire agréé
désigné par le directeur depanemental des affaires sanitaires et
sociales ou par les agents des services communaux ou inter¬
communaux d'hygiène et de santé qui. 1 la date du I" jan¬
vier 1984. exerçaient effectivement la vérification des eaux des¬
tinées i la consommation humaine.

Les frais de prélèvement sont supponés par l'exploitant,
selon des tarifs et des modalités fixés par arrêté des ministres
chargés de la santé, du budget et des collectivités territoriales.

An. 12. - L'analyse des échantillons d'eau prélevés dans les
conditions fixées par l'anicle II est réalisée par des labora¬
toires agréés.

L'agrément est accordé par arrêté du ministre chargé de la
santé, pris après avis du Conseil supeneur d'hygiène publique
de France, en fonction de la qualification des personnels du
laboratoire, de la nature des matériels dont il dispose et des
méthodes d'analyse qu'il utilise.

Ces méthodes doivent être soit les méthodes de référence
fixées par un arrêté du ministre chargé de la santé, pris après
avis du Conseil supérieur d'hygiène publique de France, soit
des méthodes conduisant i des résultats équivalents.

Les frais d'analyse sont supponés par l'exploitant, selon des
lanfs et des modalités fixés par arrête dts ministres chargés de
ta santé, du budget et des colleaiviiés territoriales.

An. 13. - L'exploitant est tenu de surveiller en permanence
la qualité des eaux destinées à la consommation humaine.

An. 14. - Les laboratoires agréés adressent au directeur
depanemental des affaires sanitaires et sociales les résultats des
analyses auxquelles ils ont procédé.

L'exploitant tient i la disposition de la même autorité les
résultats des vérifications opérées par lui pour la surveillance
permanente prévue i l'anicle 13 ainsi que les autres informa¬
tions en relation avec la qualité des eaux distribuées.

Lorsque les résultats des vérifications font apparaître le
dépassement d'une des valeurs limites fixées, soit à l'annexe I
du présent décret, soit en application du second alinéa de l'ar¬
ticle 2. soit par un arrêté de dérogation pns en application de
l'anicle 3, l'exploitant pone immédiatement ces résultats à la
connaissance du directeur départemental des affaires sanitaires
et sociales. Il en va de même de tout incident pouvant avoir
des conséquences pour la santé publique.

Section II

Ditfositioas relatives aax distributioas
collectives, ^bliqpcs et privm

An. IS. - La création et la modification d'installations col¬
lectives, publiques ou privées, d'adduaion ou de distribution
d'eau, l'utilisation d'eau prélevée dans le milieu naturel et
réservée i l'usage personnel d'une famille, ainsi que les réseaux
particuliers alimentés par une distnbution publique qui peuvent
présenter un risque pour la santé publique sont soumis i décla¬
ration auprès du directeur départemental des affaires sanitaires
et sociales.

Un arrêté des ministres chargés de la santé et de la construc¬
tion, pris après avis du Conseil supérieur d'hygiène publique
de France, fixe les catégories de réseaux particuliers pour les¬
quels la declaration est obligatoire.

Art. 16. - Les périmètres de protection mentionnés par l'ar¬
ticle L. 20 du code de la santé publique peuvent po'ner sur des
terrains disjoints.

Le dos<^itr de demande de declaration d'utilite publique doit
. contenir l'avis d'un hydrogèologue agréé en matière d'hvgiene
: publique sur la delimitation des périmètres de protenion.

La demande est soumise au conseil départemental d'hvgiene.
- et. dans les cas mentionnes 1 l'anicle 6, au Conseil supérieur
' d'hygiène publique de France.

Les limites du penmétre de proteaion immediate sont éta¬
blies afin dt prévenir toute introduaion direae de substances

I polluantes dans les ouvrages. Les terrains compris dans ce pen-
metre sont clôturés, sauf dérogation prévue dans l'acte décla¬
ratif d'utilité publique, et sont régulièrement entretenus. Toutes
anivitès. installations et dépôts y sont interdits en dehors de
ceux qui sont explicitement autorisés dans l'aae déclaratif
d'utilité publique.

A rinténeur du périmètre de proteaion rapprochée sont
interdits les aaivités. installations et dépôts susceptibles d'en¬
trainer une pollution de nature à rendre l'eau impropre á la
consommation humaine. Les autres aaivités, installations et
dépôts peuvent faire l'objet de prescriptions et sont soumis à
une surveillance particulière, prévues dans l'aae déclaratif
d'utilité publique. Chaque fois qu'il est nécessaire, le même
aae précise que les limites du périmètre de proteaion rappro¬
chée seront matérialisées et signalées.

A rinténeur du périmètre de proteaion éloignée peuvent être
. réglementés les aaivités, installations et dépôts qui. compte
! tenu de la nature des terrains, présentent un danger de poilu-
. lion pour les eaux prélevées ou transportées, du fait de ta
' nature et de la quantité de produits polluants liés â ces acti-
I viles, installations el depots ou de l'étendue des surfaces que
' ceux-ci occupent.

1 Section III

: Dispositions relatives aui eaux coa^ilioanees autres ^«e les eaux
! minérales «aiurelles et i la glace alimentaire 4'origine
] hydrique

I Art. 17. - Toute installation de conditionnement d'eau autre
qu'une eau minérale naturelle, toute installation de fabrication
et d'emballage de glace alimentaire d'origine hydrique doit être
autorisée par arrêté du préfet, après avis du conseil départe¬
mental d'hygiène. Un arrêté du n^inisire chargé de ia santé
détermine les modalités d'ins'.ruaion de ia u'emande d'autorisa¬
tion.

L'autorisation est accordée si les installations de conditionne¬
ment d'eau ou les installations de fabrication, d'emballjge,
d'entreposage et de transpon de glace sont de nature à éviter
tout risque de contamination.

An. IS. - Un arrêté du ministre chargé de la santé, pris
après avis du Conseil supeneur d'hygiène publique de France,
définit :

I" Les règles d'hygiène applicables au forage, aux installa¬
tions, aux dispositifs de conditionnement et aux récipients :

2' Les méthodes de gazéification et de correaion de la qua¬
lité des eaux conditionnées.

Art. 19. - Les matériaux de conditionnement des eaux
autres que les eaux minerales naturelles et les matériaux d'em¬
ballage de la glace ne doivent pas être susceptibles d'altérer la
qualité de l'eau ou de la glace. Ils doivent répondre aux condi¬
tions définies par un arrêté du ministre chargé de la santé et
du ministre de la consommation, pris après aVis du Conseil
supérieur d'hygiène publique de France.

Art. 20. - L'imponation d'eaux autres que minérales natu¬
relles et l'importation de glace alimentaire d'origine hydrique,
lorsqu'elles sont conditionnées ou préparées dans un Etat
membre de la C.E.E., sont soumises i déclaration auprès du
ministre chargé de la santé.

L'imponation d'eaux autres que minérales naturelles et l'im¬
portation de glace alimentaire d'origine hydrique, lorsqu'elles
sont conditionnées ou préparées dans un pays tiers, sont sou¬
mises 1 autorisation du ministre chargé de la santé.

Un arrêté du ministre chargé de la santé et du ministre
chargé des douanes détermine les conditions dans lesquelles la
déclaration ou la demande d'autorisation est établie et instruite.

Section IV

Dispotiiioas particulière*

Art. 21. - Pour les services et organismes dépendant de Tau-
tonte ou places sous la tuttlle du ministre chargé de la

i défense, un anclé de ce ministre fixe les modalités d'applica-
' tion du présent décret, en ce qui conceme les dispositions des
I articles 8 C* alinea). 9. 10. II (I" alinéa) et 12 (2< et 4« alinéa)
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2" Les limites de qualité des eaux brutes définies â l'an¬
nexe III ne sont pas satisfaites :

3« L'eau présente des signes de dégradation :

4« Une derogation est accordée en application de l'anicle ?
du present décret :

5" Certaines personnes présentent des troubles ou les symp¬
tômes d'une maladie pouvant provenir des taux distribuées.

Lorsque les installations de distribution sont situées dans
plusieurs dépanements. l'arrêté esi pris conjointement par les
préfets de ces dépanements.

An. II. - Les prélèvements d'échantillons d'eau pour la réa¬
lisation du programme d'analyse prévu aux anieles 8 et 9 et
pour les analyses complémentaires prévues à l'anicle 10 sont
effectués par les agents de la direction depanementale des
affaires sanitaires et sociales, les agents d'un laboratoire agréé
désigné par le directeur depanemental des affaires sanitaires et
sociales ou par les agents des services communaux ou inter¬
communaux d'hygiène et de santé qui. 1 la date du I" jan¬
vier 1984. exerçaient effectivement la vérification des eaux des¬
tinées i la consommation humaine.

Les frais de prélèvement sont supponés par l'exploitant,
selon des tarifs et des modalités fixés par arrêté des ministres
chargés de la santé, du budget et des collectivités territoriales.

An. 12. - L'analyse des échantillons d'eau prélevés dans les
conditions fixées par l'anicle II est réalisée par des labora¬
toires agréés.

L'agrément est accordé par arrêté du ministre chargé de la
santé, pris après avis du Conseil supeneur d'hygiène publique
de France, en fonction de la qualification des personnels du
laboratoire, de la nature des matériels dont il dispose et des
méthodes d'analyse qu'il utilise.

Ces méthodes doivent être soit les méthodes de référence
fixées par un arrêté du ministre chargé de la santé, pris après
avis du Conseil supérieur d'hygiène publique de France, soit
des méthodes conduisant i des résultats équivalents.

Les frais d'analyse sont supponés par l'exploitant, selon des
lanfs et des modalités fixés par arrête dts ministres chargés de
ta santé, du budget et des colleaiviiés territoriales.

An. 13. - L'exploitant est tenu de surveiller en permanence
la qualité des eaux destinées à la consommation humaine.

An. 14. - Les laboratoires agréés adressent au directeur
depanemental des affaires sanitaires et sociales les résultats des
analyses auxquelles ils ont procédé.

L'exploitant tient i la disposition de la même autorité les
résultats des vérifications opérées par lui pour la surveillance
permanente prévue i l'anicle 13 ainsi que les autres informa¬
tions en relation avec la qualité des eaux distribuées.

Lorsque les résultats des vérifications font apparaître le
dépassement d'une des valeurs limites fixées, soit à l'annexe I
du présent décret, soit en application du second alinéa de l'ar¬
ticle 2. soit par un arrêté de dérogation pns en application de
l'anicle 3, l'exploitant pone immédiatement ces résultats à la
connaissance du directeur départemental des affaires sanitaires
et sociales. Il en va de même de tout incident pouvant avoir
des conséquences pour la santé publique.

Section II

Ditfositioas relatives aax distributioas
collectives, ^bliqpcs et privm

An. IS. - La création et la modification d'installations col¬
lectives, publiques ou privées, d'adduaion ou de distribution
d'eau, l'utilisation d'eau prélevée dans le milieu naturel et
réservée i l'usage personnel d'une famille, ainsi que les réseaux
particuliers alimentés par une distnbution publique qui peuvent
présenter un risque pour la santé publique sont soumis i décla¬
ration auprès du directeur départemental des affaires sanitaires
et sociales.

Un arrêté des ministres chargés de la santé et de la construc¬
tion, pris après avis du Conseil supérieur d'hygiène publique
de France, fixe les catégories de réseaux particuliers pour les¬
quels la declaration est obligatoire.

Art. 16. - Les périmètres de protection mentionnés par l'ar¬
ticle L. 20 du code de la santé publique peuvent po'ner sur des
terrains disjoints.

Le dos<^itr de demande de declaration d'utilite publique doit
. contenir l'avis d'un hydrogèologue agréé en matière d'hvgiene
: publique sur la delimitation des périmètres de protenion.

La demande est soumise au conseil départemental d'hvgiene.
- et. dans les cas mentionnes 1 l'anicle 6, au Conseil supérieur
' d'hygiène publique de France.

Les limites du penmétre de proteaion immediate sont éta¬
blies afin dt prévenir toute introduaion direae de substances

I polluantes dans les ouvrages. Les terrains compris dans ce pen-
metre sont clôturés, sauf dérogation prévue dans l'acte décla¬
ratif d'utilité publique, et sont régulièrement entretenus. Toutes
anivitès. installations et dépôts y sont interdits en dehors de
ceux qui sont explicitement autorisés dans l'aae déclaratif
d'utilité publique.

A rinténeur du périmètre de proteaion rapprochée sont
interdits les aaivités. installations et dépôts susceptibles d'en¬
trainer une pollution de nature à rendre l'eau impropre á la
consommation humaine. Les autres aaivités, installations et
dépôts peuvent faire l'objet de prescriptions et sont soumis à
une surveillance particulière, prévues dans l'aae déclaratif
d'utilité publique. Chaque fois qu'il est nécessaire, le même
aae précise que les limites du périmètre de proteaion rappro¬
chée seront matérialisées et signalées.

A rinténeur du périmètre de proteaion éloignée peuvent être
. réglementés les aaivités, installations et dépôts qui. compte
! tenu de la nature des terrains, présentent un danger de poilu-
. lion pour les eaux prélevées ou transportées, du fait de ta
' nature et de la quantité de produits polluants liés â ces acti-
I viles, installations el depots ou de l'étendue des surfaces que
' ceux-ci occupent.

1 Section III
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! minérales «aiurelles et i la glace alimentaire 4'origine
] hydrique

I Art. 17. - Toute installation de conditionnement d'eau autre
qu'une eau minérale naturelle, toute installation de fabrication
et d'emballage de glace alimentaire d'origine hydrique doit être
autorisée par arrêté du préfet, après avis du conseil départe¬
mental d'hygiène. Un arrêté du n^inisire chargé de ia santé
détermine les modalités d'ins'.ruaion de ia u'emande d'autorisa¬
tion.

L'autorisation est accordée si les installations de conditionne¬
ment d'eau ou les installations de fabrication, d'emballjge,
d'entreposage et de transpon de glace sont de nature à éviter
tout risque de contamination.

An. IS. - Un arrêté du ministre chargé de la santé, pris
après avis du Conseil supeneur d'hygiène publique de France,
définit :

I" Les règles d'hygiène applicables au forage, aux installa¬
tions, aux dispositifs de conditionnement et aux récipients :

2' Les méthodes de gazéification et de correaion de la qua¬
lité des eaux conditionnées.

Art. 19. - Les matériaux de conditionnement des eaux
autres que les eaux minerales naturelles et les matériaux d'em¬
ballage de la glace ne doivent pas être susceptibles d'altérer la
qualité de l'eau ou de la glace. Ils doivent répondre aux condi¬
tions définies par un arrêté du ministre chargé de la santé et
du ministre de la consommation, pris après aVis du Conseil
supérieur d'hygiène publique de France.

Art. 20. - L'imponation d'eaux autres que minérales natu¬
relles et l'importation de glace alimentaire d'origine hydrique,
lorsqu'elles sont conditionnées ou préparées dans un Etat
membre de la C.E.E., sont soumises i déclaration auprès du
ministre chargé de la santé.

L'imponation d'eaux autres que minérales naturelles et l'im¬
portation de glace alimentaire d'origine hydrique, lorsqu'elles
sont conditionnées ou préparées dans un pays tiers, sont sou¬
mises 1 autorisation du ministre chargé de la santé.

Un arrêté du ministre chargé de la santé et du ministre
chargé des douanes détermine les conditions dans lesquelles la
déclaration ou la demande d'autorisation est établie et instruite.

Section IV

Dispotiiioas particulière*

Art. 21. - Pour les services et organismes dépendant de Tau-
tonte ou places sous la tuttlle du ministre chargé de la

i défense, un anclé de ce ministre fixe les modalités d'applica-
' tion du présent décret, en ce qui conceme les dispositions des
I articles 8 C* alinea). 9. 10. II (I" alinéa) et 12 (2< et 4« alinéa)
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An. 22. - Sont abrogés le décret n* 61-859 du I" août 1961
modifié et l'article 6 du décret n* 61-987 du 24 août 1961 sus-
visé.

An. 23. - Le ministre d'Etat, ministre de l'économie, des
finances et du budget, le ministre d'Etat, ministre de l'équipe¬
ment et du logement, le ministre de la défense, le ministre de
l'intérieur, le ministre de l'industrie et de I'amenagement du
territoire, le ministre de l'agriculture et de la forêt, le ministre
de la solidarité, de la santé et de la protection sociale, porte-
parole du Couvememeni, le ministre délégué auprès du
ministre d'Etat, ministre de l'économie, des finances et du
budget, chargé du budget, le secretaire d'Etat auprès du Pre¬
mier ministre, chargé de l'environnement, le secretaire d'Etat
auprès du ministre d'Etat, ministre de l'économie, des finances
et du budget, chargé de la consommation, et le senétaire
d'Etat auprès du ministre de l'intérieur, chargé des colleaivités
territoriales, sont chargés, chacun en ce qui le conceme. de
l'exécution du présent décret, qui sera publié au Journal offtcitl
de la République française.

Fait i Paris, le 3 janvier 1989.

MICHEL RCKTARD

Par le Premier ministre :

Lt ministre de la solidarité, de la santé
el de la protection sociale.

porte-parole du Couvememeni.
CLAUDE ÊVIN

¿/ ministre d'Etal, ministre de l'économie.
des finances et du budget.

PIERRE BÊRÉCOVOy

Le ministre d'Etal,
ministre de l'équipement et du lofemeni.

MAL'RICE FAIRE
Le ministre de la défense.

JEAN-PIERRE CHEVENEME.NT

¿/ ministre de l'inténeur.
PIERRE JOXE

Le ministre de l'industrie
el de l'aménagement du territoire,

ROGER FAUROt'X

¿^ ministre de l'agriculture et de la forii,
HENRI NALLET

Le ministre délégué auprès du ministre d'Etat,
ministre de l'économie, des finances et du budget,

chargé du budget.
MICHEL CHARASSE

Le secrétaire d'Etat auprès du Premie.' ministre,
chargé de l'environnement,

BRICE LALONDE
Le secrétaire d'Etat auprès du ministre d'Etat,

ministre de l'économie, des finances et du budget,
chargé de la consommation.

VÉRONIQUE NEIERTZ

L^ secrétaire d'Etat auprès du ministre de l'intérieur,
chargé des collectivités territoriales.

JEAN-MICHEL BAYLET

ANNEXE I

LIMITES DE QUALITÉ DES EAUX
DESTINÉES A LA CONSOMMATION HUMAINE

A. - Paramétra orfaMlcfti^so

L'tau ne doit pas présenter :

1. Une coloration dépassant IS mg/l de platine en référence 1
l'échelle platine/cobalt.

2. Une turbidité supérieure 1 une valeur équivalente i 2 unités
Jackson.
3. D'odeur, de saveur, pour un taux de dilution de 2. i I2*C et
de 3. X 25 «C.

B. ParioMér** pkyiico-<hiai^«t
ea rtlalioa avtc U Mr*ct«rt aatartlle 4«* *>

I. A l'exception dts taux ayant subi un iraittmtni'thtrmiqut pour
la production d'eau chaude, la itmptraiurt nt doit pas
dépasser 25 °C.

2. Lt pH doit étrt supèntur ou égal i 6.5 unités pH et infeneur
ou égal 1 9 unîtes pH : cette obligation ne s'applique pas aux eaux
conditionnées non minérales.

3. Pour les substances suivantes, les valturs dts concentrations
doivent étrt inféntures ou égales aux valtun indiqutts ci-apres :

Chlorures 	 	 _	 250 mg 'I (Cl)
Sulfatts 	 2Î0 mg/l (SO.)
Magntsium 	 	 	 50 mg'l (Mg)
Sodium 	 	 	 	 	 	 150 mg'l (Na)

avtc un ptrceniilt
de 80

Potassium 	 _	 12 mg-l (K)
Aluminium total 	 	 	 0.2 mg'l (AI)
(A l'exception des eaux ayant subi un iraiit-

ment thermique pour ta production d'eau
chaude, pour lesquelles la valeur de 0,5 mg/l
|AI| ne doit pas être dépassée.)

Titre alcalimetnquc complet 	 	 	 50 degrés
français

4. La quantité de résidus secs, après dessiccation 1 I80*C. don
être infèneure ou égale i I 500 mg/l.

C. - Partattres c cenaat 4m takstaact* ladésirablt*

I. Pour Its substances suivantes, les valturs des concentrations
doivent êtrt inféntures ou égales aux valturs indiquées ci-apres :

Nitrates 	
Nitnies 	 _..

Ammonium.
Aaote Kjeldahl.

	 	 50 mg'l (NO.).
	 	 _....	 0.1 mg/I (NO.).
	 	 __	 0.5 mg'l (NH.I.
	 	 2 mg/| (en N),

N de NO. et NO. exclus.
2. L'oxydabililè au permanganate de potassium (KMnO.). mesurtc

aprts 10 minuits tn milieu acide, i chaud, doit être infèneure ou
tgalt a S mg/l tn oxygène.

3. La itntur tn hydrogène sulfuré doit être telle que ce composé
ne sou pas détectable organolepiiquemtnl.

4. La valtur de la conctntraiioo en hydrocarbures dissous ou
émulsionnés, après extraction au CCU doit être inférieure i
10 microgrammes par litre.

5. La teneur en phénols doit être telle que les composés ne soient
pas détectables organoleptiquement après ajout de chlore. En cas de
déttaion. la concentration en phénols, txpnmés tn indice phénol C.
H. OH. doit êtrt infèneure ou égale á 0.5 |ig/l, les phénols naturels
nt réagissant pas au chlore étant exclus.

6. Pour les substances suivantes, les valeurs de concentrations doi¬
vent être inférieures ou égales aux valturs indiquéts ci-aprts :

Agents de surface réagissant au bleu de méthy¬
lène	 	 	

Fer	
Manganèse..
Cuivre.	
Zinc	 	
Phosphore...
Fluor 	
Argent 	 	

...\	

200 jig/l
(expnmés tn
lauryl-sulfatt)
200ng'l(Ft).
50iig'l(Mn).

I mg/l (Cu).
5 mg/l (Zn).
5 mg'l (P.O.).
I J mg/I (F).
lOvig/l (Ag).

D. - Paramétre* coactraaat itt labstaocts toxique*

Pour les substances suivantes, les valeurs dts concentrations doi¬
vent être infèneures ou égales aux valeun indiquées :

Arsenic 	 	 50iig/l (As).
Cadmium 	 	 	 5ng/l (Cd).
Cyanures 	 	 50tig/l (CN).
Chrome total. 	 	 50ug/l (Cr).
Mtrcure 	 	 	 	 Ijig/I (Hg).
Nickel 	 	 	 50ug/l (Ni).
Plomb 	 	 	 	 	 	 50>ig/l (Pb).
Antimoine 	 	 lOvig/I tSb).
Sélè nium..-	 	 	 __	 1 Oug/ 1 ( Se ).

Hydrocarbures polycyliqucs aromatiques
(HPA.) :

Pour le loul des six substances suivantes 	 0.2ug't.
Ruoranthènt.
Btnzo (1.4) fluoranthènt,
Btnzo (11.12) fluoranthène.
Btnzo (3.4) pyrènt.
Benzo (1.12) pérylène.
Indtno (t.2J-cd) pyrènt.

Btnzo (3.4) pyrtnt 	 O.Olpg I
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An. 22. - Sont abrogés le décret n* 61-859 du I" août 1961
modifié et l'article 6 du décret n* 61-987 du 24 août 1961 sus-
visé.

An. 23. - Le ministre d'Etat, ministre de l'économie, des
finances et du budget, le ministre d'Etat, ministre de l'équipe¬
ment et du logement, le ministre de la défense, le ministre de
l'intérieur, le ministre de l'industrie et de I'amenagement du
territoire, le ministre de l'agriculture et de la forêt, le ministre
de la solidarité, de la santé et de la protection sociale, porte-
parole du Couvememeni, le ministre délégué auprès du
ministre d'Etat, ministre de l'économie, des finances et du
budget, chargé du budget, le secretaire d'Etat auprès du Pre¬
mier ministre, chargé de l'environnement, le secretaire d'Etat
auprès du ministre d'Etat, ministre de l'économie, des finances
et du budget, chargé de la consommation, et le senétaire
d'Etat auprès du ministre de l'intérieur, chargé des colleaivités
territoriales, sont chargés, chacun en ce qui le conceme. de
l'exécution du présent décret, qui sera publié au Journal offtcitl
de la République française.

Fait i Paris, le 3 janvier 1989.

MICHEL RCKTARD

Par le Premier ministre :

Lt ministre de la solidarité, de la santé
el de la protection sociale.

porte-parole du Couvememeni.
CLAUDE ÊVIN

¿/ ministre d'Etal, ministre de l'économie.
des finances et du budget.

PIERRE BÊRÉCOVOy

Le ministre d'Etal,
ministre de l'équipement et du lofemeni.

MAL'RICE FAIRE
Le ministre de la défense.

JEAN-PIERRE CHEVENEME.NT

¿/ ministre de l'inténeur.
PIERRE JOXE

Le ministre de l'industrie
el de l'aménagement du territoire,

ROGER FAUROt'X

¿^ ministre de l'agriculture et de la forii,
HENRI NALLET

Le ministre délégué auprès du ministre d'Etat,
ministre de l'économie, des finances et du budget,

chargé du budget.
MICHEL CHARASSE

Le secrétaire d'Etat auprès du Premie.' ministre,
chargé de l'environnement,

BRICE LALONDE
Le secrétaire d'Etat auprès du ministre d'Etat,

ministre de l'économie, des finances et du budget,
chargé de la consommation.

VÉRONIQUE NEIERTZ

L^ secrétaire d'Etat auprès du ministre de l'intérieur,
chargé des collectivités territoriales.

JEAN-MICHEL BAYLET

ANNEXE I

LIMITES DE QUALITÉ DES EAUX
DESTINÉES A LA CONSOMMATION HUMAINE

A. - Paramétra orfaMlcfti^so

L'tau ne doit pas présenter :

1. Une coloration dépassant IS mg/l de platine en référence 1
l'échelle platine/cobalt.

2. Une turbidité supérieure 1 une valeur équivalente i 2 unités
Jackson.
3. D'odeur, de saveur, pour un taux de dilution de 2. i I2*C et
de 3. X 25 «C.

B. ParioMér** pkyiico-<hiai^«t
ea rtlalioa avtc U Mr*ct«rt aatartlle 4«* *>

I. A l'exception dts taux ayant subi un iraittmtni'thtrmiqut pour
la production d'eau chaude, la itmptraiurt nt doit pas
dépasser 25 °C.

2. Lt pH doit étrt supèntur ou égal i 6.5 unités pH et infeneur
ou égal 1 9 unîtes pH : cette obligation ne s'applique pas aux eaux
conditionnées non minérales.

3. Pour les substances suivantes, les valturs dts concentrations
doivent étrt inféntures ou égales aux valtun indiqutts ci-apres :

Chlorures 	 	 _	 250 mg 'I (Cl)
Sulfatts 	 2Î0 mg/l (SO.)
Magntsium 	 	 	 50 mg'l (Mg)
Sodium 	 	 	 	 	 	 150 mg'l (Na)

avtc un ptrceniilt
de 80

Potassium 	 _	 12 mg-l (K)
Aluminium total 	 	 	 0.2 mg'l (AI)
(A l'exception des eaux ayant subi un iraiit-

ment thermique pour ta production d'eau
chaude, pour lesquelles la valeur de 0,5 mg/l
|AI| ne doit pas être dépassée.)

Titre alcalimetnquc complet 	 	 	 50 degrés
français

4. La quantité de résidus secs, après dessiccation 1 I80*C. don
être infèneure ou égale i I 500 mg/l.

C. - Partattres c cenaat 4m takstaact* ladésirablt*

I. Pour Its substances suivantes, les valturs des concentrations
doivent êtrt inféntures ou égales aux valturs indiquées ci-apres :

Nitrates 	
Nitnies 	 _..

Ammonium.
Aaote Kjeldahl.

	 	 50 mg'l (NO.).
	 	 _....	 0.1 mg/I (NO.).
	 	 __	 0.5 mg'l (NH.I.
	 	 2 mg/| (en N),

N de NO. et NO. exclus.
2. L'oxydabililè au permanganate de potassium (KMnO.). mesurtc

aprts 10 minuits tn milieu acide, i chaud, doit être infèneure ou
tgalt a S mg/l tn oxygène.

3. La itntur tn hydrogène sulfuré doit être telle que ce composé
ne sou pas détectable organolepiiquemtnl.

4. La valtur de la conctntraiioo en hydrocarbures dissous ou
émulsionnés, après extraction au CCU doit être inférieure i
10 microgrammes par litre.

5. La teneur en phénols doit être telle que les composés ne soient
pas détectables organoleptiquement après ajout de chlore. En cas de
déttaion. la concentration en phénols, txpnmés tn indice phénol C.
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D. - Paramétre* coactraaat itt labstaocts toxique*
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E. Paramétre* nicroblologiquts

1. L'tau ne doit pas contenir d'organismes pathogènes, en pamcu-
Iier de salmonelles dans S litres d'eau prélevée, de staphylocoques
pathogènes dans 100 millilitres d'eau prélevée et d'enierovirus dans
un volume ramené a 10 litres d'eau prélevée.

2. 95 p. 100 au moins dts échantillons préitvts nt doivtnt pas
contenir de coliformes dans KX) millilitres d'tau.

3. L'tau ne doit pas contenir de coliformes thtrmotoltrants et dt
sirtpiocoquts fécaux, dans 100 milliliirts d'eau prtltvte.

4 L'tau nt doit pas contenir plus d'une sport de bactéries anaé¬
robies sulfito-rèdunncés par 20 milliires d'eau prélevée.

5. Lorsque les eaux sont livrées sous forme conditionnée, le
dénombrement des baaénes aérobies revivifiables. 1 37 «C et après
vingt-quatre heures, doit être infeneur ou égal i 20 par millilitre
d'eau prtltvte : 1 22 «C et après soixante-douze heures, il doit être
infeneur ou égal i 100 par millilitre d'eau prélevée. L'analyse est
commtnctt dans Its douzt heures suivant le conditionnement.

F. - Pc*ticMt* et produits apptreait*

Pour les substances suivantes, les valeurs des concentrations doi¬
vent ètrt infèneures ou égales aux valturs indiqutts ci-apres :

1. Inseaicides. herbicides et fongicides :

ai Par substance individualisée 	 O.l^g'l
A l'exception des substances suivantes :

Aldnne et dieidnnt 	 	 O.OJiig I

Htxachlorobtnzéne 	 O.OIng 'I
bi Pour le total des sustances mesurées 	 0.5^g I

2. P.C.B eiPC.T 	 0.5ngl

C. Parimétre* coactraaai lt* eia» adoucit*
o« démiacralisée* livrée* à la coasommatioa humsiot

Les taux adoucies ou déminéralisées livrées a la consommation
humaine doivent satisfaire, en outre, aux exigences suivantes :

1. La dureté totale ne don pas être infèneure à 15 degrés français.
2. L'alcalinité ne doit pas êtrt infénturt i 2.5 dtgrts français.

Ces dispositions ne sont pas applicables aux eaux adoucies ou
déminéralisées ayant subi un traitement thermique pour la produc¬
tion d'eau chaude.

ANNEXE II

PROGRAMMES D'ANALYSE DES ÉCHAl>ïmLONS DEAU

La presente annexe fixe les programmes d'analyse d'échantillons.
pour les eaux distnbuées par un reseau collectif public ou pnvt (I).
Its eaux conditionnées et la glace alimentaire (II) et les eaux uti¬
lisées dans les industnes alimentaires (lit) ainsi que les modalités
d'adaptation du programme d'analyse (IV).

I. - EALX DISTRIBLÉES PAR LN RÉSEAt COLLECTIF
PLBLIC Ot PRIVÉ

A Coaitiu 4m analyin

TABLEAU I

Analyses bacienolofiques

ANALYSES lACTCRIOLOGIQUES

Ratfuitt (B 1) Sommaire (B }) CoRiplM* (B 1)

Coliiormes thermoto- ' Colrformts tttarmoto- CoMomes thermoiole-
lerants I tarants rants

Streptocoques ftcaui Streptocoques («caui Streptocoques facaui
Coliformes

Oanombramcni dts Dénombrtmtnt des
baciancs a«'ob<*s bsctérits aarobies
rtvnnfiabies a 22 ¤ ,

ei37>C
rtvnifiables à 22*C
t37»C

Sports dt bactéries
anatrobics sulfite-
rtdunnces

B. - Fré^ueac* 4t* prtiévtmeats 4't*a a aaaiyser

Le tableau n* 3 précise lt type d'analyse à efftctutr stion que les
échantillons d'eau ont ete picirvts dans la rtssourct (R). dans l'tau.
traitée ou non. avant son rtfoultmtni dans le restau de distnbu¬
tion (P) ou dans le réseau (D).

Le tableau n* 4 indique la fréquence des prélèvements i effeauer
chaque année dans la ressource (R) ou dans l'eau avant refoulement
dans le réseau de distnbution (P) selon le débit journalier de l'eau.

Le tableau n* 5 indique la fréqutnct des prèlèvtmtnts à tfftautr
chaque anntt dans l'tau des réseaux de distnbution selon la popula¬
tion desstnit par le restau. Pour une population desser%ie p»' un
réseau de distnbution. le nombre annuel it prélevrpi'ni« à efttautr
tst égal 1 la somme des prélèvements i effectuer dans chaque com¬
mune desservie par le reseau. En ce qui conceme les villes de Pans.
Lyon et Marseille, le nombre annuel de prélèvements i effeauer est
égal à ta somme des prélèvements à effectuer dans chaque arrondis¬
sement.

TABLEAU 2

Analyses phytico-chimiques

ANALYSES PHYSICO-CHIMIQUES

...

Paramètres órgano-
icptiQues

An»lYt« p«<T*<0-
chim.qu* réduiit

ICI)

- Aspect (qualitatif)
odaur. saveur, cou-
lauf

- Turbidit*

Ar\(lT(t phytiCO
ch.m.qut torT<m«w«

Aspect (qualitatif)
odeur, saveur, cou¬
leur

Turbidité

AndrM pArvco-
ehimiqu* campl«i«

(CJ)

Aspect (quantitatif)
odeur, saveur, cou¬
leur

- Turbidité

An*ly»«t phydCO'Chiniigutt
P*r1iculi«r*i (Ct)

C4* C4b i

1 1

i

C*e
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Paramètres
p h y s 1 c 0 -

chimiques

Struaur* naturelle
das «aux

Paramètres concer
nant les sub-
tancas indési
rables

Paramètres concer
nant tas subs
tances toxiques

Autres paramétras.

An«ivt« BiyS'Ce
Chim.gu* rtduill

ICI)

-pH
- Conduaivite

Chlore résiduel ou
tout autre paramètre
reprtstntatif du trai¬
tement de désinfec¬
tion.

ANALYSES Pm

a'IlTSt plyl'CO
chim.qwt soTimaiff

(CJ)

- T»mp«ratur*
-pH.
- Conduaivit*
- Nitrates

- 3 paramttres parmi
les paramètres sui
vants . nitrites.
ammonium, chlo
rures. Sulfates, oiy-
dabiiitt au KMnO..
titre alcalimétrique
complet ou dureté
totale

- Chlore residual ou
tout autre paramètre
représentatif du trai¬
tement de desinfec¬
tion

rSlCO CHIMIQUES

Anilyst phySiCO
Chimiqu* COi^pi»!»

(C3I

- Temperature
-PH
- Conductivité
- Chlorures
- Sulfates
- Siiic*

Calcium
- Magnesium
- Sodium
- Potassium

»

- Residus secs
- Oiygene dissous
- Anhydride carbonique

libre (essai au
marbre) Ou calcul de
l'équilibre caicocar-
bonique

- Carbonates
- Hydrogenocarbc-

nates

*"*

	

C*»

- Nitrates V - Azote
- Nitrites
- Ammonium

Oxydabilité au
KMnO.. a chaud, en
milieu acide

- Hydrogène Sulfure
-Fer
- Cuivre
- Zinc
- Manganese
- Ptiosphore
- Fluor
- Chlore résiduel ou

tout autre paramètre
représentatif du trai¬
tement de désinfec¬
tion.

Kjeidhal
V Hydrocar

bures
dissous

- Agents de
Surface

<- Indice
Phenol

vset pi^vtico c^''"
pan>cui>«'t> 104)

Cab

auct

, -

C4c

1

,

1

,

1

t

'

- Fer

- Cuivre
- Zinc

- Cadminum
- Plomb.
- HPA

'

1

1

1

- Arsenic
Cyanures

- Chrome
Mercure
Selenium

. Pesticides
- Composes

^ organohalo
génés
volatils
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TABLEAU 3

Anaixies Upes

-

EMPLACEMENT

Origm* e« 1 «tu

ANALYSES
TYPES

AESSOunCE

Au co<ni dt Pviittgt
» P'tttnct dt t'Uttmtnl

(«)

(BPj

Etui
lOutl'rtiKtt

(H S)

Etui
lup*rfiCitilt>

1

1

1

BI 1 Bl
.

-

-

-

C3 C3

C4a

1 C4c

PRODUCTION

Ap'tl t'tittintnl tt t«tnt itloulfntm
Ou

tu po.nl dt puittgt tn l'tbitnct dt trmtmtnl

'"'
: i

(PI) (pj) > (pj)

Etui Etui
SOult'rfntt ' Etui 1 Etui 1 tOultr'tirvtl

«1 ttui ! toult'rtmtt ' tuptrfiOtUtt tt ttui
up«r1iCitlltS i iup«r(<C>«ll*t

! (PJP)

-

,

(p:s) 1

1

. i .
1

63 . ¡ . ! -
. - . 1 .

C2 ; .

- 1 C3
-

:

.

C3

.

-

C4a C4*
. 1 C4c

DISTRIBUTION

En rt>tiu

(0)

(0 1) 1 (DJ)

1

Etui ' Etui
tOultr'tintt 1 tOuttrrlintl

tl ttui i tl tlul
Iup«r4icitll«> »wp«rl>citliti

1

1

^

62

CI
.

.

-

C2

i

1

i C4b
i

TABLEAU 4

fréquences annuelles d analyse lechoniillons prélevés à la ressource et en usine

OEBiT JOUANAllER
(mVjour)

FREQUENCES ANNUELLES O'ECH ANTILLONN ACE

Inférieur a 99 	

Ot 100 a 399 	 ¡

De 400 a 999 	 '

De 1000 a 1999 	 ;

D* 2000 a 5999 	 '

De 6 000 à 9 999 	 ;

De 10 000 a 19 999 	 ;

Ot 20 000 a 29 999

Dt 30000 a 59999 	
Dt 60000 a 99999 	 ,

Supérieur Ou égal a 1 00 000 	 i

1/2

1/2

1/2

1

2

2

4

4

4

4

RS PI P2P P2S

1

2

2

3

6

6

12

18

36

60

120

12

1/2

1/2

1

1

2

3

6

10

20

1

1

1

1

1

2

3

6

10

20

P3

1/9

1/5

1/5

1/2

1/2

1

1

1

1

1

TABLEAU 5

frequences annuelles d'analyses

(Echantillons prélevés en distnbution)

POPULATION DESSERVIE

De 2000 a 4 999 habitants 	
De S 000 a 9 999 habitants 	
D* 10000 a 29 999 habitants 	
0* 30000 a 49999 habitants 	
D* 50000 a 99999 habitants 	
De 100000 a 149 999 habitants

Supérieure ou «gaie a 150000 habitants

c.

:
4

6

"
60

60

120

,180

360

02

1/:
1/2

1/2

2

4

4

4

tt. - EALX CONDITIONNÉES ET GLACE ALIMENTAIRE

Lts analysts tt fréquences annuelles d'échantillonnage doivent
respecter les prescnptions définies au tableau n> 6 ci-après :

TABLEAU 6

Analyses types et fréquence annuelle d'échanlillonioge
des eaux conditionnées et de la glace ahmeniaire

EMPLACEMENT
dts POinit dt p'tltvtmtnts ANALYSES TYPES

FREQUENCES
I tnnutlitl
Id'tChtniillonntgt

Ressource (1) ; Analyse bactériologique
i complete (B 3) I

' Analyse physico- '

chimique complete
(C 3)
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1

1

1

TABLEAU 5

frequences annuelles d'analyses

(Echantillons prélevés en distnbution)

POPULATION DESSERVIE

De 2000 a 4 999 habitants 	
De S 000 a 9 999 habitants 	
D* 10000 a 29 999 habitants 	
0* 30000 a 49999 habitants 	
D* 50000 a 99999 habitants 	
De 100000 a 149 999 habitants

Supérieure ou «gaie a 150000 habitants

c.

:
4

6

"
60

60

120

,180

360

02

1/:
1/2

1/2

2

4

4

4

tt. - EALX CONDITIONNÉES ET GLACE ALIMENTAIRE

Lts analysts tt fréquences annuelles d'échantillonnage doivent
respecter les prescnptions définies au tableau n> 6 ci-après :

TABLEAU 6

Analyses types et fréquence annuelle d'échanlillonioge
des eaux conditionnées et de la glace ahmeniaire

EMPLACEMENT
dts POinit dt p'tltvtmtnts ANALYSES TYPES

FREQUENCES
I tnnutlitl
Id'tChtniillonntgt

Ressource (1) ; Analyse bactériologique
i complete (B 3) I

' Analyse physico- '

chimique complete
(C 3)
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fUPLA«MfNT '»{OUE''CES
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£
A

Avant soutirage ou
avant congela¬
tion

Après conditionne¬
ment ou après
ambatlage

Analyse bactériologique ' 3

complete (B 3)

Analysa physico-
chimique complete
{C3)

Analyses physico- 1

chimiques spéciales
(C4a. C4b et C4c| .

Analyse bactériologique , 6
complete (B 3) 1

Analyse physico-^
chimique sommaire
(C2) j

Dans le cas où l'eau est traitée avant conditionnem«nt. le programme
réglementaire d'analyses est adapte a la nature et aux caractéristiques
du traitament effectue

M 1 Flacons vides après
A lavage, desmfec-
T tion et rinçage
( Surface des bou-
R j chons. capsules
1 1 ou joints en
E 1 contact avec

Eau de rinçage (2)

Analyse bactériologique 6

sommaire (B 2) i

:

:

f

!

1

(1) Les analyses sont à «Htctuer lorsque l'eau ne provient pas
d'un* distribution publique

|2) Lorague le nncag* n'tst pts pratiqué *v*c l'atu a conditionner
Ou avec un» «au de distribution publique

III. - EAUX UTILISÉES
DANS LES ENTREPRISES ALIME.NTAIRES

Lorsque l'eau uiilisèt dans les entrtprists alimtniaires ne provient
pas d'une distnbution publiqut, des prélèvements d'échantillons
d'tau sont effeaues sur la ressource exploitée.

Les analyses et fréquences d'échantillonnage doivent respecter les
prescriptions suivantes :

TABLEAU 7

Analyses types et fréquences d'échantillonnage annuelles

Analyses types

Fréquences annuelles
d'échantillonnage

Analyse bactériolo¬
gique complète
(6 3)

Analyse physico-
chimique sommaire
(C2)

Analyse physico-
Ctumiqut complete
(C3)

Analyses physico-
cbimiQuts panicu-
keres |C4a. C4b.
C4c|

Les frequences annuelles d'échantillonnage
sont identiques t celles prévues pour les
analyses effeauees sur les ressources ali¬
mentant les réseaux d'adduction
(tableau 4) , «lies ne peuvent être mfe
rieures a celles indiquées ci-dessous

Frequences minimales >

IV. . ADAPTATION DL PROCRAMMF.

Pour l'application dt l'anicle 9 du present décret, le programme
d'analyse peui être modifié dans les conditions suivanie:.

I. A coût égal de realisation du programme d'anaivses. la nature
I et la frequence des paramètres analyses peuvent être modifiée^
' 2 aj Pout les eaux d'origine superficielle, les frequences d'echan.
1 lillonnage peuvent être réduites d'un facteur 2 a l'eiception de celles
I concernant les analyses bactenologiques ;

bl Pour les eaux souterraines ou profondes, les ftequencrv
. d'échantillonnage peuvent être reduiies d'un facteur 4.

3 Le programme ptut comprcndrt des analyses supplemeniaire»
I dont le coûi ne conduit pas 1 un dépassement supérieur a 20 p \W
I du programme d'analyse établi selon les modaliies prévues auv
I tableaux I et 2 de la presente annexe

A N N E X E I I I

I

LIMITES DE QUALITÉ DES EAUX BRUTES UTILISÉES POl R LA
I PRODUCTION DEAU DESTINEE À LA CONSOMMATIQS
I HUMAINE

I I. Paraméirt orgtaoltptiqut

I Coloration après filtration dépassant 200 mg I de platine en refe-
I rence à l'échelle platincrobalt.

2. Parametrrs ta rtlalioa *>t< la stmcture aturtlle 4ts taux

I I. Ttmperaiure de l'eau supéneure à 25 «C.

2 Pour les substances suivantes, valeurs des concentrations supe-
neures aux valeurs ci-aprés r

ai Chlorures 	 250 mg I iCIl
*' Sulfates 	 250 mg I (SO.i

3. Pour les eaux superficielles. pourceni4ge d'oiygene disvou^
infeneur a 30 p 100 de la valtur dt saturation

3 Paramétres coactnaat de. s^bslaacts itdtsirablrs

Pour Its substances suivantes, valeurs des concentrations supe,
neures aux valeurs ci-apres :

1. Nitrales 	 100 mg I (NO.)
2. Ammonium 	 4 mg I iNH.)
3. Oxydabilité (KMnO.) en milieu acide 	 10 mg I (Oj
4 Phenols (indice phenols) para nitraniline

et 4 aminoaniipynne 	 0.1 mg I (C. H. OH
5. Agents de surface (reagissant au bleu de

méthylène) 	 0,5 mg I

(lauryl-sulfaiei
6. Hydrocarbures dissous émulsionnés

après extraction au tétrachlorure de
carbone 	 I m? I

7. Zinc 	 5 mg I iZni

4 Paramétres coactrsaol des substances toxiques

Pour les substances suivantes, valeurs de concentrations supé¬
rieures aux valeurs ci-aprés :

1. Arsenic 	 100 pg I (Asi
2. Cadmium 	 5 tig I (Cdi
3. Cyanures 	 50 jig I (CNi
4. Chrome total 	 50 ng I (Cri
5. Mercure 	 I jig I (Hgi
6. Plomb 	 50 pg ItPbi
7. Sélénium	 10 pg I (Se)

8. Pesticides pour le total des trois substances
suivantes (parathion. HCH. dieldrine) 	 5 pg I

9. Hydrocarbures polycycliques aromatiques :

Pour le total des six substances suivantes 	 I pf I

Fluoranthène :

Benzo (3.4) fluoranthène :

Benzo (II.I2i fluoranthène :

Benzo (3.4) pyréne :

Benzo ll,I2i perylene ;

Indeno ll.2.3-cdl pvrene.

5 Paramétres microbiologiqurs

Eau contenant plus de 20 000 coliformes thermotolerann ei plu-
de IOOO<J sirepiocoquc' fécaux p<r IO(i millilitre» deau prtle^rc
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